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f 'artilleriB gouvernementale 
Cinq violations de la frontière allemande 

QUOTIDIEN POLITIQUE ET 

le Da 'tay ! Bn CatalognE et dans les hautes 
- · Pyrénées 

Un articlB ÉDBrgiquB dE M. Falih Rifki 'Dtay 1,, comr«u11iq11J officiel de Salama"quc, "' 
~ date du 2-1 cri, i11dique lt bilan d!J allaqr·es 

li. Falih R1tk1 Atay pubiie dans l'H['ius,, do déclarations abso/uuienl contraires à la inenlts d,•puir Jirna11c'1e par les RépLl
1

licar11:t 
'e matin un arti"le Intitulé ·•Que l'on ne joue vérité. .sur toute l'ittndut du secteur .septer.trio;u1/ 
gas 'iv~c le Jfat&y !,, en r'1pon~e aux excès du front dt Catalogne, dan.s le.~ he;utes Py-
• langage de l"'Orienl,, et •lont le corre•- El/ effet, Ct'S déclarations [ne conlien- r! · Il t Ponùaot du "'l'a·1., à Ankara. télégraphie à ' nets. t'J uettemenl négatif malqrl, dit 

•on journal les extraits suivanti:;: 11e11/ pas une seule expresssion exacte le Q. G .. Vational, •la qualité tnorrne de ma-
Un i'ourual qui es\ au EeI vice de des /ails. JI y a lieu d'ajouter encore tlriel de guur. de tout genre emp:oyt dans 

1
, l'acli1Jn•, 
admini•\ration du mandat se livre, ceci, que si 011 peut parler d'une vic-
d~pu1· a le déliai des 'lecli.011s, à des t · On évalue d ./000 hommtS le total dt> ~ oue, - victoire provoquée par la force, p 1 d 
P.Ublications qui indiquent les obi' ec· "" "·' milicrens: 6 nouu<au char> d'as· 
t 

- dans les élections qui, 011/ eu lieu saut ont été · h 
Ife de la politique fraoç~ise au Ha- ""' ors d< combat. 

tay. Ces objectifs sont les suivants: jusqu'à présent, c'est surtout celle des l• géuëral "Nascardos, le h<ros d• /'Alcazar 
t. _ Employer tous les moy~ns Armeniens sur les Arabes. Car dans les commandant d<S fore<.' nationales du .«cleur 

' dout dispose un Elal, la troupe, les deux «kazaso, la plus forte communauté de Balaguer a, dtclaro! à la pre>.<e : 
gendarmes, la police en usant de la 1 qui vient après la grande majorité tur- • l'ennemi o ouvert contre no.< poûtions 
tn d 1 1111 feu roulant d'une lnlens!lé iucon11ut jus· 
d enace, des coups, e a ruse, .Po_ur que est la communauté armenienne. Ce qu'd présent dan.< la ,Ju<rre .spagnolr Ocs 
auocuHmet ntar, 1

1
° fas1 t 1 que001~ miioqté résultat qui apparait comme étrange, specialistes français dirigeaient tes tirs d' /'.ir-

a ay ne• pa urq , , . . . . . 11 2. _ Rendre danl'(ereux et impossi· d apres les stat1spques publiees par les ti erie enntmie,. 
hie l'application au Hatay du nouveau 'Français eux.mêmes, montre clairement .'. 
~ê~_ime, c'es~ à dir~ 1:ester au, Halay. i comment 011 fait venir du dehors des Duraut Io iour.11< d< dimonch• lts .Vationoux 
"~ais par suite de 1 existence dune sé· lpar/tsans en rapport avec les elections. ont occupé le pic de Corba/an ainsi qut ,., im­
r1e d'accorda et d'engagements, pa!' porlanteJ Positions de Lobo et Los LopoJ. '-u11di, 
suite surtout do l'existence d'uu Ela\· La. démarche de M. Suad Dava.z ils ont dtpas.t les monts dt Ytdr• et El Nora-
comma ln Turquie elle-même, il est auprès de M. Bonnet li/Io, ainsi que,., villag.·s d'El Castellar et Es-
1liff1c1le de proclamer cela ouverte· coriche. 1'/algri! le brouil/.ird tpo1S qu; mtrav<lit 
ment. Dans ces conditions, il fa!.11 san· Paris, 25. A. A. - L' Ageuce Havas ltur o/feusive.ils 0111 donc protJrtrn! se11siblement 
VAr les apparences, s'assurer des communique : et 0111 fait environ 200 prisonniers . .'rfardi, 
Preuves démontrant que la question Au cours de la visile qu'il fit à M. ils ont dépassé Cabtzo Allo oü tes <rouqes• onl 
est mal posée dans sou es.ence. Bonnet, M. Suad Davaz, ambassadeur abm1don11l plus de 200 morts. Ainsi s'acl1èv<' 

D'abord, il faut que la population rie Turquie, compléta la demarche l'e/fondmnent dt la ligne fortifié< qut /<S 
nu H itay comprenne que la France relative au Sancak d'Alexandrette miliciens auaimt constituée de to119ue date 
ne ce retirera pas de cette région et 4u'il av ail amorc~e la semaine dernière, pour la protection de la route de Sagunto. Eli• 
que quiconque, nu cours des jours lors de sa '9isite au ministre des Affai- cornpreuail dts abris bito11nts, des nidJ ft 1ni­
da crise actuelle, d~montrerait q•J'Il res étrangères. Le problème tchéco- trailleusu à fwx cro1Ses. très habi/<1,..nt dispo· 
Ile d~sire pas le maintien de la souve· alovaq~e ayant été évoq~é iucidem· ses. Dt> bal/tri<> d'artillerie situées plus "'ar· 
raineté française, doit sentir qu'il reo· ment, 1 ambassadeur se fit l'écho au· riiire, compltlaitfll ce di;posilif imposant. La dt· 
Contrern demain l'hostilité de la Fran· près de. M. Bonn.et de !a profonde ftnst dt as ouuraqes, contre le> Ca>tillans du 
Co, Enfin, en usaal de la religion, de 11mpress1ou produite géneralement. en gtntral Garcia E.<camez a i!lé mentt jusqu'à ln 
la foi, des intrigues, de l'argent. de Europe par !a complète collaboration limite du possible. les Républicains ni st re· 
toutes les armes de la colonisatiou, il franco-aogla1s~ à ce propos. pliaitnt qut dtvont lt dpnqer d'ttrt tnctrclts. 
laut meure en pièces cette ~ajorilé. I Note de l'Agence Anatolie : Ils profitment alors, pour extcutu leur relraite, 

'

La recherche de nêgoc1a\tona et' Cette dé pèche qui présente la visite de PtlSSilqt>J JOUlerraùts .. .fujourd'hui, Ioules ce.( 
d T à G è t 1 l' b /orli/ica/i,yns 3ont 101nbé~s 
, e.ccords avec les ures · eu ve e 1 de am assadeur de Turquie au minis· 
•Ankara entre dans le cadre de ces Ire des Affaires étrangères, en un mo· ui route tntre Teruel et Cantai•i•1° est entiè-
lllesures de salut. , meut où la question du Ha ta y se trouve mnent occupa par 1" .Vationaux. 

· d é · d · ·· le fttlloyage de la p.,cht qui J'était /or1née 
Hn dépit de toutes les pressio,rs qui a.us une P l'IO e aigue, comme pour- entre lt secttur de Nosquerela et celui d• Valdt­

~0111 jusqu'au crime savez-vous quelle auivant le but de converser sur !a tinares continut acliuement. 
t.it 1 p p r t la population tur- quost~on de la Tchécoslovaqu1e, a été • 

a ro or 1011 1 e . accue1lhe avec étonnement dans les • • 
'lue que les colo11isateurs de la Syrie milieux d'Aakara. Salama.nque,26.-~u oours de lajonr-
'0111 obligés d'avouer ? 48 olo f Disons L'ambassadeur de Turquie à Paris née d'hier les na·Uonaux se 1ont em· 
1ou1 de suite que les résulats sont de n'a pas rendu visite à N. Bonnet pour parés, dans le aacteur de Teruel du 
~ature à nous de111011trer rzue la majo- If d'El Pl d • o o è èc/1anger des vues sur le déve/oppeme11l maas uar, e ... 0 m tres 
'~té turque du Hatay est très superieure de ta question de l'Europe Centrale mais ld'e.ltltude, f'>rtement ora-an•aé Au 
a foutes les prévisif'ns. uniquement pour faire au sujet du Hata_y moyen d'ouvrages défensifs lmpor· 

Qui do.7c sont ceu:c qui font des jouets une démarche nécessitée par le sérieux tants. 
c/'efl/ants de la parole donnée, des ac. des livenements. Au cours de cette visite Des nouveaux progrès out été réa­
<ords, des serments et qui se préparent le ministre des Affaires étrangères jiran· baéa sur la ro11te de Teruel A tilagunto. 
c/e terribles respo11sabilitès pour demain? 
.'Vous ne cherchero11s plus à donner une çais 0 donné à 1Iotre ambassadeur des L'actiOil aéPiBDRB 
'éponse à cette question. Ceux qui pe11- assur~nces qu'il don~e;a des ord~es ca. 
se b. tegonques au:c autorites mandataires de Madrid, 26.AA.- Un terrifiant bom-

111 ain•i se rendront compte com 1c11 . b d t d'Al' t t l' h' il • ' • Beyrouth pour la pleine application des ar emen 1can e eu 1eu 1er. 
s )e trompent. 

1 1 
T. 

1 
d .t 1· stipulalio11s des accords. C'est /à /'objet On compte 240 tués et plus de mille 

·01re f1qure de coupab es .. e . evat de /'e11tretien Bonnet-Davaz. blessés. 50 immeubles ont été dé-
~lte /a n!compensc de notre ms1sta11ce 1 _ .-. truita. 

~NT HARIT/ME ' 1flcère a n'obtenir le triomphe de /IOS LD rDtour du p , 'd t 
"'Oils les plus clairs qu'a la faveur des Il Il rBSI BD 
accords 111/e111atio11aux. Hais c'était aill· dB la République à Ankara Un vapeur an~lais bombarde 
' 1 pourtant que nous devions. agir afin 
c/e convaincre tout le monde, amis et en­
"•rnis, de 110/re bon droit. Et nous ne 
" 0us r<'pentons pas de l'avoir fait. 

Non, quoi que vous fassiez, /'anique 

. Valence, 25. A. A. - Ce matin, plu. 
Le Président de la République Ata sieurs hydravions venant de ~Iajor· 

türk est rentri\ hier à 13 heures 3( à que laucèrent quatre bombes sur le 
Ackara d un court séjour dans nos bateau marchand anglais Phortegal 
vilayets du Sud. ancré à Lieux kilomètres de l'entré~ 

Le Président de la République a "été du por.t. De!lx bombes attoignfrent 
salué à la stalion de Kaya~ par le Pré· le cav1rt qui a so~bré. Un offlc1er 
aident du Conseil M. Celâl Bayar, le let un membre de 1 éqmpage ont ét~ 
ministre de l'intérieur et secriltairn blessés, le resle de 1 équipage est 

~erité co11stante est celle-ci : 
la majorité de la population du Ha­

tay •si turque ! 
Et la .eule conclusion fatale, i11év1tn­

bte de ceci est la suivante ; 
le Hatay indèpe11da11t f 

général du parti républicain du peu- sauvtl. 
ple M. f;lükrü Kaya et le gouverneur LA NON· JNTERVENT/ON 

Que 1'011 11e s'efforce doqc pas en vain 
c/e f//odtfier ce résultai ; la cause dont il 
''agit est grande aa point de 11e pas 
/J"rnettre de pareils jeu:c. 

maire d'Aakara M. Nevzad Tandogan 
et à la gare d'Ankara par le maréchal 
Çakmak, chef du grand état-major 
général, tous les ministres, le~ dépu· 
t6s, les officiers généraux et les hauts 
fonctionnaires de tous les départe· 
ments ministériels. 

l.a véritable viotoire est celle 
del Arménien•... ' LBS crédits anglâis à la Turquie 

l< I.e. journal c E1belag • de Beyrouth 
1 Ubha les déc!nratious et-dessous L'accord sera signé demain 
ta'les pnr le dél~gué ~t Garreau à un , . • 
êdacteur de !'Agence Arabe : J . L accord fm~nc1er concerna ut le.crH· 

. dit de 16 m1lhons de Letg.sera s1goé 
tr "':"' Le gouvernement applique uu aujourd'hui à Londres entre les direc­
p~~t~ment égal il. l'égard de tcu~ les teurs géuéraux de nos banques et le 
~ant1s. Les. élecltons se dérouleront' directeur général du numéraire d'u-

s uno liberté complète. 

1

. ne part, et le représentant de l'Institut 
l.'11ge11ce Arabe peut annoncer que ce pour le f1nanceme11t des exportations 

' 0'11 les Turcs du Sùncak eu:c-mlmes qui anglaises d'autre part. On s'a\lecd à 
•e . ce que 1 d' l d b · '•11de11/ coupables des act1011s qu'ils . es irae eurs e anques soient 
''11/J de retour à Ista:ibul avant mercredi. 
~· litent au:c Arabes et que, devant la Le directeur général du ministère des 
~<foire certaine des Arabes, ils veu/elll financ.es, :\1. Halit Nazmi, restera qual-

Q1111e11a11t ajourner les électio11s. ques iours à Paris et se mettra en 
l<>.genc Anatolie note à ce propos : contact avec les représentants de la 
S; . . . Dette Publique. li proposera que les 

6 cette 111/orma/1011 du Journal « El- feraements échelonnés que l'on effec­
rt!~aq » est exacte, il s'avère nécessaire lue pour le compte de celle-ci soient 

tlrnettre que .V. Garreau a fait des faits complètement en marchandises. 

Scept:cisme à Paris 
Paris, 26. - Ce matin se réunit d 

Londres, au Foreign Office, le sous-co­
mité de no11-interve11tion. 

Dans les milieux parisiens on fait 
montre de scepticisme. 011 eslime,en effet. 
que mème si 1111 accord venait à ~Ire 
réalisé sur les matières figurant <i /'ordre 
du jour, la compositio11 des commissio11s 
devant être e11voyées en Espagne pour 
établir le relevé des vo/011/aires qui 
com/Jatte11t dans fe.< deux camp;, le fi· 
nanceme111 du plan de retrait poseraient 
des problèmes délicats. Et il resterait 
encore à obtenir le co11senteme11t de 
Burgos el de Barcelone. 

Mme Tabouis da11s l'Œuvre affirme 
qu'en raison drs événements européens, 
l'A11gleterre songerait à laisser pendant 
quelque temps encore «en sommeil• la 
question espag110/e, quille à la reprendre 
dès que la situation internat1011ale se 
serait éclaircie. 

1 

en 24 heures par les avions tchèques 

LB gouvBrnBmBnt dB Prague interdit à ses apparBils 
IB survol d'uns zons dB 5 kms.IE long dB la frontiÈrB 

Prague, 25 - On précise que ~1. Berlir1, 26. - Les journaux a/:pmands 

1
m~s excessivement sévües l'attitude de 

H
He1d1lern, aprè~ séo1!1 eullret1àe11 avec :\L enregistrent ce matin avec une v1ve in- la Tchecosloi·aquie et les derniers inci-

o za, est entr c lei u1, son dom1· . . • Il - · · 
cile privé de Aech. Les conversations 1 d!'!11at1on :J nouvelles violatio11s de fron- dents:. voit dans. /Ps v1olat1ons de fa 
avec Io. )>résident du Conseil seront 1 //eres perpetrées pendant les dunir!res 1 fro1!t1ere une manifest.atio~ de !'~gres­
poursumes par les autres membres 2.J heures par des avions tchécoslo- sn·1té des 1111/teux tml1ta1rcs tcheques. 
rtu parli des Allemands dea Sudètes. vaques. «Aucune instance au monde, dit cette 
~lM. Frank et ~undt ont eu une. non· Hardi à 12 h 50 · .1.t · feuille ne saurait soustraire la Tché-
vello con~ersation, de caractère mfor- .' . · ' ll!J avion utt t 01re • . . ... 
matif avec le Président du Conseil. avec mlfrat/leuse, vo/0111 bas, d 80 ou coslavaqute a la respo11sab1/1te des actes 

AuJourd'hui M. Henlein a assisté 100 mètres du sol, a traversé la fr011• de ses mililatres. Si elle ne révoque pas 
'i Eger aux obsèques des deux 9icti· fière à l'Ouest d'Eger. li a survolé /a les me.ures qu'elle a cru devoir pren­
mei; du dernier incident, puis il est 1 ville de Schnirding à 3 km. de la (roll- dre, il ne saurait étre question de dé. 
retourné à nouveau à Asch, 1500 per·: · · - ~ . tente. 
sonues ont suivi le cortège funèbre. I\ t1ere et a poursuivi ~a route 1usque sur 
n'y a eu aucun incident. une profondeur de 1 km. Ses occupants A tout moment, les explosifs qu'elle 

U 
. . étaient v_ïsiblement occupés à faire des a accumulé:; le long de la frontière DB mtSB DU point polORDÎSB observations stratégiques. pourr.iient exploser à la suite d'un 

Varsovie, 
2

5 _ L'cllustrowany Kur- Un autre avion ve11a11t de /a direction geste d'un soldat tchèque fanatisé,• 
jer Codiziennp> écrit: de Galge11berg a survole la localité de :. 

•Les cercles bien informés de Var· Gross·Sch611au. Prague, 26. A. A. - Un communi· 
sovie démeulent de la façon la plus . . . . qué officiel publié à l'isaue de la dé-
catligorique les nouvell~s parues dans Un troisieme. avion tcheque 0 évolué marche d'hier, au minist~re des Af-
ce1·tains juurnaux anglais au sujet de· pendant 20 //li/IUies sut le territoire al· 1 falres étrang~res, du ministre du 
l'attitude de la Pologne dans la quqs lem~nd dans la zone .des EISflndstand- Reich déckre que les autorités ont 
lton tchécoslovaque. Les mêmes mi· gebtrge .operant en lta1sat1 avec des trou- ouvert une enquête au su;et dea 
.ieux affirment que la Pologne est tou- pes tchecoslovaques qui exécut01e11t des . 'd t ti " 
JOurs prêle à faireilonneur à ses en· . inc1 en s en ques on. 
gagem~nts envers la France au cas où exercices 1~ long de la frontière. Il ajonte que, pour éviter tout ria-
celle-ci •erai1 attaqu~e. ~lais la Polo· l.a localtt.! de Klingenthal a eté sur- qued'lucldeut nouveau ordre f, t 'd • 
gae ue pourrait se lais•er entrainer volee par u11 avion militaire tcltèque qui né aux avions mllttal;e u on 
1tans un confit\ dans lequel la France s'est relm! ensuite vers Gor/il• dans le 

8 
tchèques de 

serait engagée à la suite de ses ac- a s des 'iudète ~, ne pas survoler une zone de cinq Id· 
~rds avec. d'autres Etats dont la poli· ,P y . · s. lomètrea de profondeur, tout le . long 
t:que suscite en Pologne beaucoup d~ Enf111. a 9 h. 10, un avion a longue- de la frontiàre 
r~ôorv~s.•. . . ment pltotoqraphié des co11structions en l La communiqué termine en disant 

Berhn, 26- On mande de Var~ovie c1urs à J1denspligen. qu'aucuue a tre ti f t dl • 
que la campagne électorale parmi les . . . . . u ques on ne n s 
popu.lat~ons polonaises de Tchécoslo- . E11 demiere fleure, ~11 signale un s1- entée n'1 co111'8 da la démarohe du 
vaqua> est ~yst.<matiquement enlravée x1e111c 111c1dent: un av1011 tclteque a 1011- mlnlstredu Reich. 
par les autorités. g' la voie /errée de Vienne, bien au delà 

L'U. B. S. S. soutiBndra 
la Tchécoslovaquie 

Une opinion f rançaisB 
de la gare frontière de Retspacfl , et exé­
cuta une reco11naissa11ce à grand 

Paris, 25.- Un éditorial du ,Jour» rayon. 
met eu garde la Tchécoslovaquie con- Le ministre d'Allemagne d Prague a 
~re loute .velléité de résistance aux été chargé de protester energ1quement 
lUSles asp1rat1011s des Allemands des contre ces incidents 
Sudètes. Si :\1. Benès, ajoute le jour- 1 le . · · 
nal, espère être suivi par la France, . s Journaux a1outent . ?ue la popul~-

Washington,26.-L'ambas11adet1r des 
~oviets ~l.Trcj~nowsky a déclaré que 
1 U.R.S.S. est hae ~ la Tchécoslovaquie 
et à la France par des traités et qu'elle 
respectera les ool>gatiocs qu 'ile lui 
imposent.L'G.R.S.S.,a-t-il ajouté,est mo­
ralement el matérielle111ent prête à re· 
pousser tou•e agression. 

dans le cas où la TcMcoslovaquie, ex-111011 de la zone des front1eres est en prote 
citée par !'U.R.S.S. refuserait de com· ra la plus vive anxiété. On con•tate e11 
prendre que la situation de feit exige effet que la frontière allemande es1 e11-
aujourd'hui des sacrifices nécessaires, tierement dégarnie de troupes alors que 
de sa part, il commettrait uoe grave les soldats son/ accumulés e11 territoire MBBtings à Paris erreur. h. te eque: aucun préparatif n'est fait e11 

M. Mazeryk rentre à Prague territoire allemand alors que partout des 
ouvrages et des tranchées sont aménagés 
de l'autre côté de la frontière. 

L'cAbendausgabet> (édition du soir du 
«Berliner Taqeblath) commente en ter-

Paris, 26. - Des meotiags en faVP •. 
da la Tchécoslovaquie soat orgau• id• 

pour aujourd hui par les co'1!muais­
te.•. Des délégations des communi11ae 
tchèques y participeront. M. Th\Jrez 
doit notamment y prendre la parole. 

Prague, 26. - Lq ministre de Tché· 
coslovaquie à Londres, M. Jean Maza­
rik,a été reçu hier par lord Halifax. Il 
est parti ensuite pour Prague. M. \fo. 
saryk sera en mesure <l'informer 
exactem_ent son gouvernement des 
vues britanniques au sujet du problè- La. vie intellectuelle 
me des Allema11d• des Sudètes. ------------

LBral-d'ltaliB à &adamis-· L'art n1oderne 
·-Il Y sera 1alué par une 

mission française 

Tripoli 26. - Le Roi et Empereur• 
venant de Nalut, est arrivé hier à Ga· 
damès, en avion, en compagnie du 
marllchal Balbo,et a entrepris la vi­
site . de l'oasis ainsi que du camp 
d'av1at1ou. 

• 
Paris, 25.- Deu'x 'avions sont partie 

pour Gadamès amenant une mission 
militaire française qui doit présenter 
les hommages de la France au Roi 
Viclor·Emmanuel. La misaion eel pré­
sidée par le général Bointain, chef de 
la cavalerie de Tunisie. 

Le d8bat d'hier aux Communes 
Londres, ~6. A. A. -- La Chambre 

de~ Communes a repoussé, par 329 
voix contre 144, la motion travailliste 
dema_ndant une enquête sur la gestion 
du mm1stère de !'Air. -LB 6uatémof a a qui té la s.o.n. 

Genève, 26 mai. (A. A.). - A dater 
d'aujourd'hui, le Guatémala n'est plus 
membre de la Ligue, son préavis de 
deux ans, du 26 mai 1g35, étant venu 
à expiration. 

Le secrétariat n'a pas encore reçu de 
préa~ie de retrait du Ohili. 

Conférence de Mme Sarfatti 
à la "Dante Alighieri" 

Mme Margherita Sarfatti, crillq.ie 1 caresse ; même transparence, milme 
d'art, ~ous perme\tra-t-elle d'a!lalyserll 1u~inosité de l'air - voici quelques 
les élements do son éloquenct1, tels vérités é!loncées avec une con;·iotiou 
qu'~ls noue ~ont apparus hie1· :-- c'est· tranquille el dont 11 nous faut faire 
à-~~re de faire, pour une fo1•, de la notre profil ! 
critique à se~ dépens T . . L'attitude du pnblic en général en· 

Elle a 1 _élocut:on faCII~, la voix vers l'art moderne, attitude préconçue 
chaude, .~u timbre agréable, un" a bon· et injuste, est faite en grande partie 
dimce d 1i:iages qui charmer.ait le pu· de paresse mentale. 
blic IP moms dtsp~sé à la . b1eoçe1llan- Il est facile d'admirer l'art classi­
c~. une richesse d express1~n qui n'e8t que. Les toiles qui oruent nos musées 
pas purem~nt verb~le, mais que l'on ne sont pas seulement la quintessence 
ser_it nourrie par 1 ampleur d~s con· de l'art de plusieurs siècles ; elles re­
na1ssnncea et la cultu~e réelle. A cer· présentent le résulta\ d'une sélection 
t~ms 1;0oments uous 1 a•~n.• vu ma- impitoyable: celle du temp11. ~fous n''I· 
mer d une de~tre .toute vml~ le fouet vons pas IH droit d'exiger des artistes 
sanglnn~ d~ l 1ro~11e, _ braad1r ce Ier qui nous entourent, et qui sont 460, 
rouge, 1 épithète 1mp1to~able et van· 500, la perfection qui ne s'est rencon­
~ere.ss~. Souven: a?s111 no?e avons contrée que trois ou quatre fois en 
s.eat1 dans sa voix 1 écho d une émo: dix siècles el s'exprime par qnEllquee 
\1on profonde. Talent mur, sü~ de soi noms prestigieux. 
comme de se~ .effets ; au demeura,nt Nous avons le devoir d'accorder aux 
fo1·t peu ~émmm, au sen• un peu miè· a:tistes contemporainii le peu qu'ils 
vre que 1 on est convenu de donner à reclamtnt de nous : la compréhension, 
ce mot. dut <:ette compréhension, exii:er un 

Voilà pourjla forme. certam effort. 
Quant au fond, apr~s une iatroduc· 

tion brillante, où Mme Sarfath s'est Le stupide XIXe siècle 
plue à nous révéle(des analogies, in· Sans aller jusqu'à répéter l'épithète 
soupçonnées pour la plupart de sas chtirc à Da11det. Mme Sarfatti n'est 
auditeurs, entre Venise et Istanbul - pas teudre pour le :X:IXa sièo1 e, dans 
même rôle de la mer, de l'eau qui en- le rapide tableau qu'elle nous dresse 
toare les deux villes, les péuèire, les des périodes artistiques qui onl pré 
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cédé l'art moderne proprement dit. r. .,.1 '• 
Elle ~voque les d•'buts 1lu siècle, ce 1 lltjS Bn CfBS dB fond dB l Ulus. l..i () (~ I\ L ·~ LD PRESSE TURQUE DE CE RTI nAo-claci ici,me qui triomphA et RÏm-

pos~ nvec Da\'id en Franre, Cannovn UOD OOUVEllE ("lqU"ld:tf"IOO 
en Italie ' compassé, étrique, comen- Il U 
tiounel, froid, qui rarémeut, dans ses 
manifestations les plus r~use1es, at­
temt à la majesté d'une forme austère. 

LA. MUNICIPALITE proposition du Chef du l(Ouvernement 
1\1. le Dr Milan Stoyadrnovitch vieut LB fanatisme utilisÉ 

Elie fl~trit l'invaoion du « faux-go­
thique>, de tous ces cr~neau• que l'on 
multiplie à plaisir et qui sont un men 
•onge porceque d~tournés de leur de•· 
tination prim1ti!ri, parceque 110 répou­
dant pas à une foncllon d finie. 

Notot's au pa•s•ge cet aphorisme: 
Les eièc'e• qui n'ont pas leur proprn 
lang•j!e ne sont pas dignes de vivre 
dans l"hi•toirP. 

Le •lyle Liberty, aux abords d1> 
1904 05, au •njet d1·qnel Mma Sa• !,111i 
formuJA d'ailleurs d ·ex prH~~~M 1 tsPr· 
ves - ne lui a·t-011 p•• appltqu~, à ln 
fa••ur d'u11 jµu de mot amu<ant, le 
cri de Mme R() and: LibHrty qu~ de 
crimP1 on con11nt>t en ton norn ! -
marquait néanmo1n~ avPC RPS formPs 
d'art flor~al ur1 rtllour à l'inspiration 
directA dA la tlOllll'H. Ei a CPt tg~rd il 
m~rite d 'êLre r11tpnu panni IH, facL1rnr• 
qui ont µrf>p•ri\ l'arL mod,.rn11. 

L'autre (acteur df\'ef minant dA Cf' 
renouvPRU, c' ... s\ l'eçéu .. 1ne11t du fAr et 
du bAton armf>. 

Et 1ci, tl noufl f 1ud,.ait ouvrir unA 
parenthè<e vour parler du raLiona 
l11me, 

Servir 1 
L'utilP n'e•t pa• inco'1ciliablP a•er 

le beau, e1 core que le b"BU lui soit 
supf>r1eur. 11\lais le boa 1 I• µ'us beau 
- nou• c1ton• une µhra•e dA Mme 
Sar fa Lli 11otf>e A la hàt•• •ur notre ca 
lepin - e•t toujours celui qui a S<» 
racines dans le terrain des nécess1tt\1 
qu'il tran,forme en f•g••rAS et en lu 
mibrn». R"h•bliital!o" donc dA l'utili­
tarismA tant d•'crié. S•rVlr, •ur le ter· 
rain de l'art comme sur celui de la 
vie individuelle n'e-it pll~ nne Rorto d~ 
d~chPance; c'eAI la suprême dignité. 
Or, l'art moderne, l'a•rh•lecture mo­
derne en particulier, sont e••eutielle­
menl utilitariAtes. 

Autrn constatation : l'objet repro­
duit, An art, n'a aucune iinportance. 
Ce qui compte, c'~st la f•ç•m dont 
il est coi,çu, le mode de rnproduc· 
lion adoptA. C'est une errPur, non dé· 
pourvue d'ingénu11~. que de crorrA 
qu'il suffit de reproduire des objets 
modernes pour faire de la pui111ur~ 

moderne ' on peut, dans la rPp1od11r.­
tion d'un avion ~n marchP, faire du 
«pompi~rilln1Po 1 .... plu~ ~u1hqnt1q•1A 

La d~formatio11 de• objet<, ratte •u­
perpo,ition des plan,, ee •photomon­
tage• produits par la v•tA•se aux 
yeux du spPclateure 1111 rh~min de fer 
ou en auto eRI pour bPaucoup, suivant 
l\lme S•rfatti, dan• ce qui a donné ee• 
caracl~ri•tiquPs à l'art moderne. 

)fois, attPntion, que l'on ne nous 
fasse pas dire ce que la conf Proncière 
s'est bien gardée de dire : l'art mo­
derne n'est pas l'impres ionnieme. 

L'impre~sionnisme et 
l'art moiierne 

Les formalités relatives au transfert Le casino de Florya de reconnaître hautement les eervices 
à l'Etct de la Société d'electricité d 'Is- La conetructiou du nouçpau casino rendus par notre collègue et ami M. 
tanbul sont en train d'être achevées. de Florya progresse rapidement. II Georges Bukilitza. correspondant de 

Les délf>gulis et les conseillers des coûtera 44.000 Ltq•. Toutefois, il ne journaux yougoslaves à Istanbul en N. Ahmet Emin J'alma11 écril da11s te 
deux parties qui se sont réunie sous sera complètemPnl achevé qu'en au- le nommant officier de !'Ordre de St- •Tan• : 
la présidence de ~I. Cetinkaya, mi· tomne co qui fait qu'au ne pourra Sava. Parmi le• rumeurs que l'on fait cir-
nistre des Travaux pnblics, se sont guère en profiter au cours do ta pré- Les insignes de cette haute dietinc· culer au Httay, dan.• l'intérêt d'une 
mie d'accord sur les dernières clau- sente saison baliiéaire. Il comportera lion lni ont été remis personnellement d ê · 

d 1 
propag::rn e lectora e négative on 

•e• e a conVPOtion de rachat dont la des cabines pour les personnes qui par M. Ivan Vukotitch, consul gilnt'ral entPnd dire notamment: ' 

comme une ormB 
laidea, dont la signature est violée par 
ses propres représeutants. 

Par contre, au sujet de l'avenir dU 
Hatay, nous sommes parfaiteuia·JI 
tranquilles et calmes. i\uw sidé· 
rons comme nuls, on fait, taule tenta 
live r<Jntraire aux dispc,itious des ac· 
cords de Genèl'e. 

LB budgEt dB 1938 
•ignature est une question de jours. désireraient se r.endre à Ja plage. de Yougoslavie en notre ville, en pré- «Les Tur•'S sont des gens •anguinai· 
Le montant de l'achat a été fixé à onze Le casino est conçu dans le cadre sence du haut personnel du consulat reH et meu• trrnrs ! ,, ·''·Yunus Nadi ocstn't!, d.ins te ·C•tn 
~li Irons de Ltqs. remboursables dans du plan d'oménagemen• de Florya avec la cérémonie d'usage. De qnell" •ource ces affirmations huriyel• el la •Repubtiq11e : 

arre a•ec un intérêt de 5 010. élaboré par le uunistète des Travaux Toutes nos félicil~tioos à notre cou- pro«ieunent-elles? Il serait certaine- La définition classique suivant ls-
On ~ait que la concession de l'élec- publics. frère. mont inlére"sant pour nous ;Je l'établir, quelle chaque budget con tri hue·\ ext'!· 

trici1~ d'Istanbul e•I un des héritages 0 Jè LES 'l'Olllr.ISTlllil 

1 

:\Jais c'est 1i'i pour uot·s l'occ 181·011 d'une eu ter las services généraux de l'Etat 
de l'Empire ottoman. Nous savous o comp tora également certains! ~us•i quelle Mait la mentalité aussi lacuues du ré•~au routier de Florya. 3 Ltqs. par personne... uti!e ccnst<.iation: N()US voyons jus- ne couslit1e pa_s uue ex"licalion nff1· 
bi~n du régime impérial que des ca· Le vali et pré,ideut d~ !n l\Iunici- U,1 bateau d~ tou, 10ie, a fa 11 ~<MlA qu à quoi t !U\'OOI s'~ba1ss'r certaine I sa~to POU•' la vie de la iouvel!e Tur· 
µiLRJi,t?• f>trangers en ce qui cancer· palité M. Muhid<lin Ustündaj!' a visité à Mudauya l'autre jour· ses 500 pas- p~ys dans la recherche de ce qu'ils qnie. Les efforts fa1t3, 198 étapes par· 
ne d" tPlles concessions et de telles ces jours-ci Ja p!age et ses unvii·one sagers ont visité Bure~. Un journai cou 3idè•·~ol leur intérêt. courues pendant ces quinze années 
Axploitations. Le premier était con- en compagnie de l'urbamste M. Prost, se plaint toutefois de ce que leur pas- Co qui 1--rétendent que les Turcs de R.1puhhqu_e et les réeullats acquis 
•aincu que seuls la technique et le 

011
• dt~. ~.h•f rtu ser•ice techPique M. sage n'ait guère rapporté plus que 3 sont po~h\'1 au meurtl·e pourraient dans ce do~ame pour faire du pays ~J.1 

pital étrangPrs pouvaieot mener à bien Husnu Keseroj!-lu el du chef du ser- ltqs. par touriste. pene~r. 11 0 •t·ce pas, à certain• réac- rmne, lég_uu par l'emp1re, uue partie 
dA par•illes entreprises. Lee seconds vi_ce des constructions de Ja Ville l\I. Y a-t-il là réellement de quoi se ti_onnairesl•10eu11:lée par 111 fanatiemo et reconstruite et prospère, sont trOI' 
ont l'habitude d'appliquer dans leurs Z•ya. montrer mécuutent ~ Au contraire !'•gnora:ice' Xon. Car ceux qui. au nombreux Pt trop i::rau<le pour être 

d \ nous devrions souhaiter que nom: Hatay, cheroheut à ut1hser une pareille compa1·és aux services publics ctout 
"" ploit•~ion• ."s m~1 :odes coloniales Le nouveau Conservatoire breux soient les b .. t~aux doul ,'escale arme ce sor.t les re'Jrilseuta,ite eoS."riP' on escompte la ~falis~ro_ 1. d'un bud· 
ou semr-rolornales. Entre les deux Q t H " ' 1 f c'1> 1 l'i"t~rêL du public qui était lésé, d'Istanbul nous rapporte 15110 ltq•. ! " r.u at~~: dJ la France laïque.Une J P:At que conque. L'énqrg1e 1 t las c • 

Dana le monde 1· 
1 1 

. France qm ,ouB, au gré de ses besoins forts humame sort all~s de pair avec 
attendu que 1·00 ne pouvait pas le La )Junicip1lital a d~cidé que les l'o 19r, e ourisme le rôl• cl' Et t 1 - les mo f' · 
•auvPgarder étant donné les capitula· travaux de con•trnrtioo du nouvPan s'est démocratisé. Chaque touriste qui ra"hn'~qu~ 11 

Et ~ ai.{u~I ou d'.un Etat yens manriere 
t1011s. Conservatoire d'Istanbul devront être vi11nt n'est pas une victime dés•gnée " ·'"i ê .. J u~n e e usllme que L'D&&Ord do LO". dros 

Dè>< le prPmier 1'our, le gouverne- immanquablement entamés ce mot'li· à la rapacitê des muchands du grand s~:in e:, 
1f~ .e fui ~mposent, el'e n'hé- Il i1 Il 

bazar, comme le croient certains bou· s 1 ras " • ire igure de pu•ssance mu-
mPnl de la Rolpubhque a considéré de ci. Les adjudications nuront heu dbe 1. . 1 . C su mane. 
•on devoir de respecter toue les droits. que le ministère de l'fohlri~ur aura 1qU1ere peu c airvoyants. e sont dAB L T . , .. 
Il a ~gaiement placé en tête de ses approuvé le budgat de la nouvelle gens disposant de ressources moyen· ~ 1 ·~rql ie r nne po ihque réelle-
JJrincipPs la tâ~he de défendre les in- année. Entretemps le• formalités nes. Ils ne dépensent IAure économie• re~ . aiquc. (Il matière de r~ligion. 
t 'r e·ts du pub11·c et de l'Etat. '1alheu- d' . . d I' 1 qu'à bon escient et leurs prHérences :i. o1 r st c.1ez_ i~ous uoe ques.100_ de " " exproprrnllon e emp acemeut choi· conscience •nd1v1duell Et J é 
reu emeut nos efforts pour liqui- si pour la construction du Consac.a- vont, à priori, au pays où se trouvent P 1 • ~ . ~· e r gim_e 
der la mentalité de l'ancien régime, taire, à ifehzadeba'i auront pris fin. les conditions les plus favorablee,com- ~~q~~~ 8~J~~:er.;~';i;'c:ion Sl~cè~e. Mfrs 
ont doantl peu de résultats. L t t d · t· , 1 parativement aux prix du marché ; . 

0 
e cru.ne e P us e mon an es expropria ions, s ê e· mondial. grand_cout•:e l. PXt•tence nationale toute 

Le gouvernement pour pouvoir sau- vaut à 200.600 Ltqs, a été inscrit au Si la part qui nous incombe dans la lentativ~ d ut'.l·,er la relig:on_ comm_e 
vPgarder l'!ntérèt du public a été obli- budget de cette année. répartition du mouvement to~ristique uu mo~en ~·ohliquc, daus la vie pubh· 
11:11 même en consentant des sacrifices En outre, un professeur de l' Aca mondial, écrit à ce propos l'«Ak~am•, d~:~ 1 d ~n f,

1
,1re uu obsta,cle a~ hbre 

tri'IR lourds de s'entendre avec les so- démie des Beaux-Arts a étô désigné estpetitenenousenpreoonsqu'ànous- a. 01,penont et à lév()lution du 
ciétol• concPssionnaires afin de les fi. pour surveiller l'application du projet mêmes et souvenons-nous que la loi P y_s. 'Ious les pays mueulmaus ac­
quider et d'administrer lui-même leurs du uouveau Cou•ervatoire qui a été de la libre concurrence joue en l'oc- cudeilleuL açec gppréciation celte atti-
affaires. L'exemple des chemins de fer élaboré. curence ' tu e qu~ 1~ous avons adopt~e à l'égard 
est là ; c'est depuis qu'ils sont la pro- Subventions aux sociétés · us A.BTS de la rehj!1on. 
priété de l'Etat qu'ils sont devenue ... La Syrie est la s~ule qui ait tenté 
des moyens de communication au ser- d'utilité publique Un grand concert d'utiliser c •aire nous cette arme du 
•ice de l'économie, de l'agriculture La Présidence de la ~1unicipalité a de musique turque fanatisme. Et celle qui mème réelle-
et du relè•ement du pays. décidé d'accroître cette aunée . fee Le grand concert de musique tur- ment cette propagande, sous le cou-

Le régime impérial a confié depuis montants qu'elle alloue anx iuetitu- que organisé par le Halkevi de Beyo· vert de la ilyrie, c'est la France «lai· 
l'Pxploitation des eaux de la ville jus- tions de bienfai•ance ou d'utilité pu- ~lu, avec le concours du Coneervato1re, que• et cdntellectuelle». 
qu'à CPlle des phares tout à êtran- blique de notre vil!~. Ai(JRi, la So- au profü des sinistrés de Kir~ehir De tout IPmps, les puissances colo-
1?"'· Au fur et à mesure qu'il a eu ciMé de bienfai•ance de Topkapi re- anra lieu au Halkevi de Beyo~lu, au· niales ont rn dans le fanatisme l'al­
besoin d'Argent il a constamment con- oevra sOO Ltqs, 1~ siègu cenLral de la jourd 'hui 26 mai,à 21h.Lee artistes sui- lié le plus poissant, Il ost facile de s'en 
~enti à rPndre plue lourdes les clauses Protection de J'Eufauce, ~ E:uiuii:.tü, vants y prendront part: •er•ir, en 1>ffet, comme d'un opium 
de la concession pour pouvoir con· 240 Ltqs, la c·iopérativJ des fonc- MM. ~Iünir Nureddin Selçuk et ~uri Halil pour endormir des peuples que l'on 
tracter d~s emprunte à l'étranger. Les tionnaires municipau ~ 1 000 Ltq~. Peyraz, du comité exécutif du Conservatoire veut rflduire en ernlavage, bander 
établiRsements que Ce régime nOUB a Mmes Fahlre Rofik ~'eri•n (Kem,,,içe) et le_u,rs yeux, ~S priver rte tOUl9 po~si-

A propos drJ créditJ britanniques d /., 
Turquit il/. }/Ültyin Cahit Yalçin n&tl 
dans le • Yeni Sabah• : 

Le Turquie Républicaine a érigé eil 
princi.:>e l'équilibre du budget ; 1011 9 

les travaux publics et do reconstruc· 
tiou qu'el!e a entrepris jusqu'ici, elle 
les a r<laheés en puisant à ses pro· 
pree sources. Il a suffi d'une courte 
période de paix et de tranquillité. poor 
que ce pays que l'on croyait écrasé pa 
ranime et réaliae des miracles. A ce 
ijpectacle on ne saurait plus douter 
le moins du monde de son aveuir. Les 
crédits qui ont <lié obtenus serviront 
à mettre en valeur les sources de ri· 
che6ses de ce pays.C'est pourquoi, etl 
attendant que do grands capitaux a_e 
forment ici même, en quantité suffi 
sanie, de vastes terrains d'action so01 

ouverts au capital étranger dans uo· 
tre pays. 

Ceux qui veulent travailler avec l~ 
Turqnie nouvelle, s'ils savent e~ con· 
tenter de demeurer sur le terra111 ~o· 
rament financier, en respectant la seP­
sibilité, les principes et l'état d'âme 1e 
la Turquie ne iloi<ent par douter qu'.' ~ 
trouçeront ici un mil"eu am•cal et etO 
cère à leur .;gard. t fé , b Le montant le plu~ importJnt est Vecik (kanun) M.M. R0~acl Ev>r (Keman) b 1 lé d 1 raas rra ont montré trop peu de OU· celui alloué au Türk;yA Turin11: ve Refik Feraan et Dürru Turnn (Tamburi); l 1 u d, ve oppement. 

ues iatantions prouvant qu'ils se otomobil Klübü. AOit 2.000 ltq•. Il est Sedadüztoprak et Cevdet Kozan (Ud). Mai• tous le• pays qui ont des CO- Los rl)marquablos p:irolos 
conformaient aux nou•elles conditions bon d'ajouter flue cet nrg<:>nl ctant en- Ce concPrt fournira l'occasion à nos lonies, sauf la France ont élevé le ni- L 11 Il il Il 
~t qu'ils réalisaient que le non•eau ti!lremenl utiiisé pour l'impression de compat~iotee de témoogner à nouveau veau de IAur administ'ration. L"Angle- dU HD"I dos 8Ulgaro5 
goavernemAul est populiste et défen- brochures et d'autre mal•~riel de pro· de leur tulérêt et de _leur fraternellA terre aurait certainemeut dtljà élové Il Il 
eeur des intérêts généraux. pagande touristique, la ville profite sympathie pour les v1ct1mes du !rem- •u rang d'un allié, comme elle l'a fait N. AJim Us rappelle, da11J lt •Kurun" 

Quand le gou•ernement a invité directement de ces fonds sous la blem~nt d~ te.rra. . loyalement partout ailleurs, un pays l'aclion d11 Roi Boris dan' ta po/Uiq•' 
ces établi•semenls à acc:mplir leurs forme d'un accroissement du mouve· Les _mvttations sont dMtvrées au digne de 1 mdépendance, comme la inlériwre de son pays. El il aio11tt · 
devorra ils ont fait eu sorte de faire ment des voyageurs et des bénéfices Halkev1 de BeyoJ!lu. Ou ne vendra pas Syrie. La France elle au lieu d'éta· . , . • " 
croire à l'étranger que cette invite qu't"I asenre. de billets au guichet. blir sur uue bas~ d " é ïé ;Auiourd hui le gouvernement J~eu·té e sine ri nos rap- séivanoff se basant sur uue ma1or1 
était la non-recouoaissance de leurs HAUTES DISTINCTIONS Un spectacle ohorégraphique ports avec ce pays, cherche par 1'111· effective est en mesnre de trai·nilfel'. 
droits. Ils ont 1'oulu mettre l'Etat - à la Casa. d'Italia triguo et.la réaction, par l'exploitatiou ponr le bien du pays C'est pourquo' 

T t t f -
1 

'I 'I h -1 •oue la pre•sion d'un chantage, d'un Dans l'ordre de St. Bava du fanat18me et des tenda·1ces extré- 1 · · ê ou comp e a1 .• me u arg •ri A A _la dema~de généralP, reprise miste~ â briser !'influe ', d 'lé· ~s paroles pron?ncécs_ par le Roi , 6 
Sarhtli n'~•t pa• IPiH1re pour l'im ,-ai-disant manque ''\' .• ~rédits. Noue ::'fous apprewrn• avec µlaisir que demam 27 mai à 18 h. 30, à la Cas• ment8 'e~ 6 

DM e~ ." !ouverture dn Sobr:i.111yJ à propo3 '. 
pr1>s•ionnisme égal•mont, _CA cad•.re avons dû lutter pour ~faire corn- le roi Pierre de Yougoslavie vient de d 'Ha lia, d~ grand récital de d~nses la popula~ion ~t modéréq el à d1v1eer I~. pohtuiue ~trangère re~êtent la p~~~ 
dont uou• ne p:i.rvAnon• pa• A nnu• ~~~~t'.iro notre point d, sur no,tre rilcompen•er l<!s services rendue par donné dé]è une première fois le mois El tue d~ d1rechvee &sse•1t1e les. Le cv; 
MbarrA&RPC, qui empPste l'atmo•phè· 1\1. Léonard ds Choch, le sympathique dernier, en CA même local en l'hoo- . I~ use de la mêurn_a_rme au H_atay <J,Ui noue satisfait, dans ces r!irectiV~1 ; 
re Pl r.u .. • au••i 8 a 11 • ·lnut .. notre ~fous ne •oulone pas faire mention et très actif P"rrétairA·interprèle du neur de leur professeur, Mme Lydia PO.û~ susc1 er la d1_~1s!on parmi les cest qu'il apparait que s. ~I. uo1 _ 
jugemPnt. L'impre~•io11111•m•, M~ pPin· ici de• •lAmêlAa a•ec la Société d'Elec· cousulat de Yougoslavie, eu le nom- Ki·as•a A~z2 manoff, _par seR élèves, 'fü~• s co ~ éant art1.1r1ellemeat une est fatorable à ul!e véritable el s1ll 
tn1 e co'Tlmf' E>11 •r11•p1ur1', nnya1t tric1tA d'I•t.nbul pendant quelques an· m•nt olficier d, ''Or'lre de St-Se va. et qui y obtint un éclatanL succès, ,,r~.endue. 'ommunauté dos 1!1U~ul- cère entente dans <es Balkan<. I· 
l'homme, immPrg••it l'opparP1ire rlan• 11A"~ •u Ru jet d" la sauvegarde des Toutes nos f licitation au nouveau Au progr ammH des plus iatérr8saots r~~~~,~~n:~~ es, rompr~ _leur ma1or•té, M. Ct!l,àl Bayar, à son retour d~.136 •. 
l'Oc.lan •ag·1" Pt m >h1IA f1µ• v1h-11t•o'" mtMêt• gAn~raux, Mais la situation titulaire. figurent des d•verti~soment~ chorô ~r~Ll,,~. ·~" auLreH ~lements en. un grade, s était entretenu nvec )[. ;,eu

0 

aL1110•1•hM1quPR d'a1" 01 de lnm èr•; l• 1>Pt <ipven11":t•lle quP, à part une liqui· :. graphiques s<1.ne nombrn appelés à ~loc con!~? eux. l\fa13 cela ne lm s~f- séifanoff, de mi\mo qu'il .. vait êtt reQ~ 
sculplure et la pPi11i11rP 111od .. n1P• dation d~f1111tivP, il n'y avait pas pos- Nou~ apprenom avec 11laisir que le faire la j,iie et l'adrnll·ation d~ tous frt r.a~. E,,. a recouts à ~om s leslen auct:enca par le Ro .. 11 en rapport: 
uou• I• cam1••11t, rt•vo•1t •10'1•, •olide s1b,litA je Rent1>ndre autrement. roi Pierre II d" Yougoslavie sur la qU1 auront l'occr.ei:m dt! lee voir. lnrmes pour affr.ayer las Turcs, mena- d'excellentes impr~ssiou~, ·ousvoyo11· 
et bien d·f.,11, Mn• rt•• A•p/\e.•• ctu- AvPc patience. persévéranee, sans ----·· __ ___ ___ --~ ___ ~e~.':urse,n·1e~11e~el b~aucoup_de dé- d'autre partquelo miuis\re c(o J'llllà 
rablPo, L'art mod rnA ti·a,.•po•te sA lai••er df>conlenancer en face de ·lii,..:i.s ... e •u S.D.::\. se .ont oe~ rnetru- rienr Io D". ikola,dff a commencé 1 
l'hommP Pl '"" nnl•O•J< du phq rle 11'1mpo•·te QUPlle manœuvre, notre mi· La come'di·e aux cent ments a•eugles dans ~ette .•oiA,Quant appliquer nne poliLiquo .iautemo!l1Bi

1
• 

l'actuel Pl li" 'ecoid .. 111 .. 1 •rir I• 1•IR11 11i•t•·• il•• Truaux publics a poursui- A_ ceux qm 1•re11nent l~ur la~he au aé- hnmaine à l'égard de la minorité tor 
du é~e••a1re .. 1 de l'h ·r"Ï'I''" ; d<> ce vi l'aff•tre et a finalement acqnis le rioux, on profile du premier prétexte que. 
qui e•t fug 11 1 à "" qui du•,.; d" ce r~sultal dont nous voue donnooe la 

1 

pon
9
r le• tra .. c sférer ailleurs. Ce sont là des indic~s sumsallt1

8
, 

q ui e t ea1 ACl'r1•t1' 1 ' ('" j 11 °Rt "on11P nouvplle. t d. L conee de la s D N é 1 ~ • • · • 'JI .. " ·" 1 1 r ac es lVers . · · .. a coup qui démontrent que dos chapgerne .. d~f1ni1if: nP C" qu• 'Y '"l"' à c• qui C-ci e"t un succè• et nn honneur • • • court à la i:1anœuvre visa•li à créer es•entoels •ont •urvenus ilan; la pol 
Pol P•prµ••if •t •y th t•qn • ; •n un pour le ~ouvernPmenl républicain. une prt!1andu~ <mmmunau•§ de,; cc mu-! tique bulgare. 
mot. du m<'de•ne à l'~'"'""el. Nou< l'e11 f9hcitoos. •nlmans su nttes •. Mais co p'est là• 

La •r.lt•niè: ... pour l•qU•· llP tra-•illA C•t 0XPmple aussi comme toue ses Un amateur de bas·reliefl Dans l'élat OÙ il se trouvait, dn fait qu'une des rmes indiglleR :iuiquel•eb 1 Los v·11lag_o_s_m_o_d_o_r_R_"'S E-0 n 0 1. 
l'arli t" lui imi•c•e d'•i l1>11r eettA pr~cf>dPnt• démontre la rigidité ctee , k . . de ses blessures autant qua rlu fait de !~0 11 .reconre pour réduin il néant Il li 11 Il Il• ' 
orientallon dA •on art A•ix g n11d• eiè· prmciµAs de re•pAot envers les droite L" A ,am",. rapp_ort~ ce ~ait tragi· 100 ébriété l'inconm• n'a pu faire au-j 1 application de l'accord relatif au 
1 d 

, -
1 

•
11 

. que autant qu 111vra1ecmblab.e: ' . 0 Hat~y. ' - - " 
c PR u po•se, 1 trava: ait pour 1111 mA· dPs autre• du r~g•me républicain mê· U rtain " .. k .. 54 . cnne déclara lion. n a trouvé sen le- . j H . 95 0 · il O• 
cèn•,ponr une~litP, 11nPro11rouun meRiCPuxciontétéobtenusdansdes .n,ce · yu ru, an~, exami- menteur lui une carte d'iden;itéaul L~1o•irn~I cc Le Temps• dontou. arrai,_~.- '1 construis s iO" 
nombrn rP•trnint d'in•t·jh ; aujrrnr c rnd1lion

8 
et d

98 
intentions déplora- naiL ~ ob~hsqu<> da_n• .10 parc de Sultan uom de Bedr1, fil~ de Celâl, 30 an•, connaÎI le@ :ieus avec le mi·lietère des'. nouvoau vill~go agricole pour le 11 rr'­

d'hui, il trnvailla rour 1 ... m •••e•.D ., blee. Ah.m t. II. voulo.1_t \Oil de prè~ IP~ bas- ancien eecrtitiire commis aux bureaux Alfa:r~s <tnngère& frunça1s contient, digèn~s de 1 Amhara. 1\11161 on pO u~C 1 

mi!lione dn visiteurs d~ toutAs IPe Loa habitants de la ville d'Islanbul relief. qui garm•sent ,le :ocle du mo- du fisc. d_an.s son drr11i1>r numéro, des appré·. d?mohr les vieux quarllers mauQ 
classes soc1a1 .. s, de tou' les pay•, de •errant sous peu de quelle façon sera nument. Toutefois 1 espace comur1.s On suppose que le malheureux a mahous au ·ujct des élections au Ha- 1 d hygiène. 
tou~e_s IP_S cultur_e• ont 1Hfil~ à l'ex- Axploitlie en leur faveur par l'Etat la entre les parois du socle el le_ pellt été réduit en l'étal oil il a ét~ lt'Q.JVé lay qni ne ~011 1 nulleme1Jt celleequ'on1

1 Une famille he reuse 
po 11100 lllternattonale de Paris, par j Socit~t~ d'Electricité. mur ~out il est -~"t°.uré ne le lui per· par une auto qui l'aurait henrté au pas· nurait pu a'tendre de la part d'une U 
exPmplA, F. R. ATAY mettait pae'. $ukru se procura nne sage, ou encore qu'il est tombé du France loytle, impartiale, fidèle à ses 1 - .~ 

Comment obtenir une homo11:~niM 1 co.rde dont il !!lt<1cha ·une d_es extré- tram. Ce qui est certain, c'est que sa eog?gemeuts. Budape•t. 25.- A1Soprotikcos"'~ô~ 
de jugement dA la part d'u•i" pareil- - - - mités à la barrière el il se d1spo&a1t à vie e8t en danger. L un de nos principaux senl!ments I dans la même journée le ~p d 
le foulP, de pro•eroance; ~i dlver~e• î L f t• I d f' d H . h d~scendre dans la fosse ,quadrangu· eu l'occurrence, est la pitié pour cette 

1 
Memelh célébrèrent les no 9S d or 0 

Et cependant, il faut qu• l'~rt red~· 1 B ES 1va rama IQUB u BIC la1~e en se SU•\1endan1 à 1 autre bout. Le bruit nauou frai,çaise, au nom do qui on leur fille e t los noces d'argeut 
vienne un nio<·A1i d'ex pre""ion coin-' Mais la cord_e s 1>nroula. autour de son L hlt t t . . commet des actions si petitr• et si leur neveu , " " cou sa n s q u' il e 'e n r e n d 1 t co m p te. E t a e es o u J ou r e m au va 1 s ~ con - """"..,..,,,;...,;,.,,;;,;;;,;,;;,;;,;;.,.;;;~;;.;;;,;;,.;;.,,;;,;.,,,;:,;...,...,..;;,;,;..;,;;,...,...,...,,... .... -.....,,....-"""' 
m_un, une ,·~ix communP, r~~lise l'un~-1 A Vienne aura lieu, du 12 au 19 juin, lorsqu'il voulut •au ter, daus le vide, il seillère. 
nimit~ - 1 ~motna11t• At sure unalll· le •Festival Dramatiqne du Reich• fut bel et bien pandu. Excédé du tapage que faisaient les 
mu~.! Ce sont là la târhA et l'objectif 

1

, avec la participation d'ensembles vien- occupants de l'appartement au dessus 
de 1 art moderne.- G. P. noie et bArlinois. C'Pst ainsi que 1'0- Le sang et le douzioo clu sien, M. Hotepsin (Y) habitant à 

• •• p~ra <le Vienne montPra le cChsvalier Uu homme était étendu, tard dans la Galata, Sakizlar Sokak, ~o 6, se pré-
La con!Mence de )fme S•rfatti à la RosP• de Richard Strauss et le nuit, aux abords du trottoir, à l'entrée c1p1ta à la fenêtre pour dire leur fait 

uait Pt~ précPrllle par unA courte • Baron Tzigane., la délicieuse opé- de l'étroite et longuo ruello qui con- à ces gî\neura. Plein d'une fureur ven­
maia ~loqn•nte pr<'eentRlion dA la con r•tte de Johann Strau• , et celui de rluit au jardin Belle-Vue, à H1rbiye. geresse et d'un juste courroux, il bon· 
férPnc1èrP, faite p•r le vice prAs dent B~rhn le •Lohengrin» dans la mise en Des agents de policA aperçurent cel· dit avec tant de rapidité, qu'il ne a'a­
de la • D;rnte • le Dr BianconP. •Cè'1A de Beyreuht LPBnrgtheater sera te forme humaine Pt ,;\>n approchèrPnl perçut pas ... qne la vitre était fermée. 

L'ambn••adeur d"ltalie et Donna rPprAsPnté par 111 • Gœtz von Berli· •~ne hâte e1cees,vo ni graudA anxié· Not.re homme, qui eet octogénaire, 
Bianca G•ll', le co.-,•ul-g~nAral et 18 ~hing•n » rie Gœth•, le Deutsches tu. ~ame, à pueill.i h ur" et en rel en· avait sans doute aussi la •ue uu peu 
Dul'!JARS" Ba•ln~lio. 1'alia<"h~ 0 .. 8 1 j•t Th•AtAr de Berlin por la cTempête• de ldrr;i1t, CA .ne pou~ail êlrn qu'un 1Joiv1·ot faible. 
Mme Ferrero Rognoni, le colo 11 •1 B<>- Sh~k"BJlPare. 111 Thf>âtre d'Etat de q111 CUl'ail là d~ mul 11plos et impru- Le fait est que la vit!'e voia eux 
gl1one, le •ic~·co11•ul et Mm" S•lro, le Berlrn par 111 cH~mlat» avec l'acteur deales r'.111adoo, 0'1 a'ln t lu r>'mAttre éolats, eu vrodui•ant beaucoup plu• de 
dirE>cteur de ln mi.-ion art'h,lo\og•que bien connu Güstav Grüudgens. sur ses iambe Pl l'm \ni'er denR 11110 tapagA que n"im feisa1eut IM voiAins r':f~~;,:{:;,,. 
franç.,sP, le Prnf. Gabriel, le comm. auto pour le renvoyer '"hez lui"ou, de l'imprudent M. Hotepoiu. Et ce qui 1 
et MmA Campaner. Io co1t1m. Senni LES CONl'EBJINCES suivant le cas, au pnste de police le est plue grave, des éclats de verre lui 1 
M. et !\lme Aroldo \'annucchi, M . .'.11a· plue proche... firent de profondes entailles à la figu-
relli, le Dr. Ferraris amsi que touLes Au Balkevi de Beyoglu Or, l'homm 1 était bi"n ivre, allssi re et au cou. 
!es personnalités en vue de la colonie Le Prof. $emsettin f~ra le 3l cou- profoudémout qua peut 1'ètre un ému· Actuellement, il repose daoe le cal-
itahenue de notre v1llA et beaucoup raul. à 18 h, 30 au Halk8 vi de Beyo- le de notre d1grrn pèro Noé. me de l'hôpital municipal de Beyojtlu. 
de 1•ereonnalrt6s étranj!èrea assistaient ltlu, Tepeba~i, une confiirnucs sur Maie il était aussi ble sé et en eaug. Le DrFikret Onuralp qui préside avec 
à !a conf~renc~. de Mme Sar[atti. Ils I Bedreddin Simavi Il avait de profondes l>lesoures à la tant. de bienveillante compétence aux 
lui ont fait, à l 1seue de son exposé, , . tête, au mentou, à lu j,1mba gauche. On destmées de cet établissement saura 
une •ériLable ovation. L entrée est hbre. l'a dooo dirig~ sur l'hôpital Pasteur où eau• doute lui éviter de nouvelles émo· 

il a reçu les premiers soins. lions. 

Une vue Ile Pilsen où se sont déroulés 
En médaillon : Konrad 

de réoents 
Henlein. 

lucideJJ 
/ ,,. 

Ir. 

'r 

I.e 
et 

lr 
êL 
Io 
t'a 
tir 
la 
e 

dé 

Ire 

, 
,9 



• 
r 

u 
.1 
;_ 

,. 

ll 
e 
p 
e 
1 

11 
s 

e 

te 
r 
e 
e 

1· 
JI 

i 
11 
o· 

e 
J! 
1· 

.. 

tS 
\4 
ti· 

J. 

e 

/ ,, 

.., Jeudi 26 Mal 1938 

~ONTE DU BEVOGLU du Morvan qui convenait parfaite· 
ment à uu amour éperdu. Quand 
cellui-ci fut un peu calmé, Alice dit : 

- Mon Jacques, n'oublie pas que 
c'est pour faire mon portrait que 
nous sommes venus ici. 

SS: 

i , écon m· u Et financièrs l'amour 
peintre 

- lllais je n'ai ni toile, ni couleurs ... 
On en commanda à Paris. Pludieurs 

jours s'écoulèrent avant qu'elles fus· · 
sent là, si bien qu'Alice commenta à 
parler du retour. Elles arrivèrent sn­
fin, mais Jacq ueB ne commençait tou· 
jours pas le portrait. Il flânait, fumait 
les Lucky d'Alice, buvait du whisky, 

• 
se111a111c L:t 

Par GEO<lES CHARENSOL. Revue dss marchés étrangsrs 
l Jaan-Fraoc·il Lévy est amoureux. mais n'ouvrait pas sa boîte de cou-
·0s symptômes du mal sont éçidenls !eurs: Noix et 

ei aucun de ses amis ne s'y est tramp~. - C'est bien ! dit la comédienne 
1 Jean-Francis est souvent amoureux, énervée, puisque tu ne veux pas fain1 
êrès souvent, mais cette fois Cù d01t mou portrait, je rentre à Paris. 

---noisettes j ma·ne à semaine autre: 
. Uncltpped Sh. 

Ire sérieux, puisque Je samedi on le - A ton aise. 
~oit partir tout seul dans la grosse - Mon•ieur me trouve morhe,peut-
/Ckurd et passer le week-end à cou- êhe ? 
l ir les routes, au lieu d'aller rejoindre . · a 1 Il T - !11a1s non, mais non ... 
8 '

8 e Gisèle Dorlys qui, nu ouquet, Ces faibles dénégations augmenlè· 
de couole d'ailleurs aisément de ces rent encore Je courroux de la vedette 
Heciions hebdomadaires. 1· d J 
~lai, de qui .Jean·Fraucis est-il amou· qui, emp ianl ans sa va ise pyjamas, 

reut ~ •r 11 1 1 t' R . combinaison el bas de soie, sauta dans 
Ill · e .e es . ~ ques !On que ay sa v01ture et démarra sans se retour· 
c 0ud Loms a f1m par lm poser, el er 
8~~me Raymond a, l'habitude de .ne 

0 J~an Francis la regarda s'en aller. 
qu•; nner de rien, c est sau~ surprise' Il était très content; content de ses 

_ ~.enlendu la réponse · dix jours J?.assés avec Alice Cacao et 
_ · A:hce Ca~ao. . . .1 content qu ils fus1ent terminés. 
_ .la.is tu sais avec qm elle esl · Puis il s'en alla rejoindre Gisèle 

01, u1. . Derlys au Touquet. a - u ea1s que la fortune de son 
lll1 n'est pas loin d'égaler la tienne. 
- Oui. 

1 - Tu sais qu'il lui a acheté le théâ­
re où elle joue acîuellement ~ 

Oui. 
1 ':- Encore s1 tu élaie pauvre ; mais 
e fils du fameux Francis Lévy ... 

Catie conversation n'a sans dont~ 
~as élé inutile, car Jean-Francis s'est 
PUeaitôt ren1lu rue rte la Paix. CJ n'eel 
~ aR pour acheter un bijou. Bien au 
1~ntraire, c'est pour rendre le bracelet 
1,. émeraudes qu'il vient d'acquérir avec 
~Ulention de le faire remettre la soir 

'me à la vedette, dans ea loge. 
tu l>uis, laissant là, sa somptueuse voi· 
f~ re, Jsan·Francis donne à un chauf. 
l'Ur de taxi l'adresse d'Alice Cacao. 
b,0urian), 11 n'entre pas dans l'immeu· 
.~0 et ee contente d'arpenter la rue, 
l<i am1aaut minulitiusement les pancar· 
'o 8 qui annoncenl les appartements à 

Ur,r. 

Ili Il Y en a plusieurs : des riches, dos 
1io lestes, des chambre lies et dt's stu· 
Ili 0t. Il les visite tous et c'est finale· 
Ili 8n1 sur un petit atelier sommaire· 
lt ~nt meublé que ee porte son choix. 
19 Onae un acompte à la concierge et 
le rend chez son ami Jacques Lyon, un 
PIU~e peintre encore peu connu, mais 

ein de talent. 
~ ..... Jacques, lui dil·il, tu vas me prê· 1: Une vingtaine de le• tableaux, quel· 
~I ~s esquisse•. deux ou trois toiles 
Peanches, un cheval~I et une boîle de 1Ulure. 

..... Que veuJ:·lu en faire? 

1~ Tu me prêteras aussi des papiers 
0n nom 

..... Ah,· 
J . 

't ilcqnes ne pose plus de questions 
Prête tout ce qu'on veut. 

• 
''t.\Ya111 annoncé à :on valel de cham· 
rn8 q•1'il parlait en voyage, ln jeune 
18~.nc1er tient donc s'installer dans son 

'n 1er, Il n'enl aucune peine à créer 
~b Bava:it désordre ; il accrocha au 
"qr !es toiles de Jacques Lyn, mit une 
,1~1sse sur le chevalet et descendit 
ie 1 quelques achats. Jamais de sa 
b~ 1 n'était entré chez uc crémier ou 
ie~. Un épicier, ll)aie il R'eu t.ra fort 

11~uand il revient le lendemain matiu 
~le les commerçants le saluaient ami­
Qir lltont el il put poser, sans e.u avoir 
•ni' quelques questions sur les habi· 
!11 8 du quorlier. Il apprit ainsi quo 
liie Alice Cacao allait promener son tn au Bois tau~ les matins. 
r,a ne, heur.a plus tard, on pouvait voir 
4 in.r- rancis parcourant la rue de long 
c01

8rge, tenant en laisse Flip, son 
~Q rh.lel'rier, qu'il était allé quérir 

1 
8 retard. La chance le favorisa et 

lr6'1 Alice Cacao et son caniche pren· 
~ J'laco anas un roadster gris-perle. 

1• ~1 où Jean-François ~tail mon\6 
'.\~il1no suivit fidèlement la ~oiture 
1 a •Co jusqu'au Bois. Là, grâce à F!ip 
ffiu 0 aniche, l'abordage se fit sans 
•niUllê. La vedette restait évidem· 
10 un peu sur la réserve, mais elle 
IQ ra,t les ecotches·lerr1ers et quand 
1 rll·l?roucis glisAa adroilemerft dans 

1°nversntion le uom de la rue où 
1abitail : 

I~ ~lais noue sommes voisins, dit-

~'1. Pourquoi M viendriez-vous pas, 
0 ur, visiter mon atelier. 

Vous ùtes peintre ? 
• CerteP, el si j'avais le bonheur 
,QPou otr faire votre portrait, ce 
fi 11 pour moi la gloire assurée. 
te faudrait-il pas avoir no cœur de 
lre pour refuser de donner la gloi-
., Un arti Io jeune et beau ? . 

La conf érBnce fBrroviairB 
dB l'EntBntB-BalkaniquB 

Bucarest, 25. A.A. - La conférence 
ferroviaire de l'Entenle·Balkanique 
commença ses travaux. L'ordre du 
jour comporte : 

1.- La réglementation uniforme 
des transports dans les quatre pays. 

2.- La recherche d'une formule de 
tarifs directs combinés pour les Ira· 
fics ferroviail'e danubien et maritime 
entre les quatre paye. 

· Banca CommBrcialB ltaliana 
r1pital ~ntwrement versé et r6mm 

Lit. 847.598.198,95 

Dlreotlon Centrale a..'ll.Alf 

FW&le• dan• toate l'ITALIE, 

l&TANBUL, ua.na, LONDRES, 

NEW-YORK 

Créations à !'Etranger: 

Banca Co1nmerciale ltaliana (France) 
Paris, Marseille, Nice, .U en ton• Oan 
nes, Monaoo,Toulouae,Beaulieu Monte, 
Carlo, Juan-tes-Pins, Cas~bl"tC!I, <Ma 
roc). 

Banca OommnrcJale Italiana e Bulgarr. 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varna . 

Banca Commercfllle ltaliana e Greca 
Athènes, Oavalla, Le Pirée, Salonique 

Ran~a Oommerr.htle ltRlll\n'l. Pt l?:•t·~ 
Bucarest, Arad, Rrailn, Rr<)~()v, o v1q 

tantza, Cluj Galatz T~m!•oa"', Sibiu 
Banca Oommerciala Italiana p11r l'Egi• 

to, Alexandrie, ILe Oaire, Demanour 
~laneourah, etc. 
Banca Commerciale Itallana Truel Cy 

New· York. 
Banca Oom1neroiale Italiana Truel Oy 
Boston. 
Banca Commerciale ltallana Truel Oy 
Pblladelphia. 

Affiliations à !'Etranger 

Banca della Svizzera Italiana : Lugano 

Bellinzona, Oh;RARO, Locarno, ~tcn· 
drieio. 

i Ranque Fran~alee et ltalk:·r::ie poul' 
l'Am~trlque du Sud. 

len France) Paris. 
'{en Argentin.) Buenos-Ayres, Ro· 
oarlo de San:a·FÂ 
(au Brolail Sao-Paolo, Rio-de-.Janel 
ro Sant0s, Bahia Cutiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Recife (Per· 
nRmbuco). 
(au Chili) Santiago, Valparaleo, (en 
Colombie) Bogota, Baranqullla.) 
(en Uruguay) Montevideo. 

nane11. nn2'Rro-Tt11liA.nR, Budapest Hat­
van• Miskole, Mako, Kormert, Oros 
haza, Szeged, etc. 

BAnco lt.Rlinno ten Equftt"'nr) Guyaquil 
Mant/\. 

Banco Itallano (au Pérou) Lima, Are· 
qu\pa, Callao, Ouzea, Trujillo, •roana 
Molliondo, Chi~layo, fcai Piura, Pun~ 
Chincbn Alta. 

Hrvatska Banka 0.D Zagreb, Soussitlc 

Jijqe d'Istanbul, J?ue. Voyvoda, 
l'ala:zo Kllrakoy 

T<ltPh""' : Pira ./181/-2.J-4-S 
Agt11ce d Jsta11b11/, Al/alen1L·1jan Han. 

Oittctiofl Tt/, 22900. - Opérations gè,, 
21915. - Porlt/tui//t Document 22903 
l'ositio11: 2191 !.-Chang~ tl Pori 22911 

~gtnct dt Btyog/u, Jstikld1 Caddesi 217 
A 1\'a1nik Han, Tt/. P. 41016 

Succursalt d'Jrmi.1 

La hausse des prix des 001•elles . 
enregist.611 cols derniers teruns s'est 1 Clipped " 

10516-10616 
1081'·10916 

nouveau à la arrêté. Les prix reslenl fermes à La pér1orte est de 
Ha:abourg. l.auAse, 

Genuine Ltqs 46 Millet 
Levanldn • 45 

Ferme égaltiment les «:-;'apoli» d 'lia· 
lie à Lit. 850 !150. 

Marseille accuse une légère hausse 
~ur les Giresnn. 

Francs 12ii 
)) 130 

Le marché des noix esl iuclungé. 

Figues 
Hambourg et Londres 'ont •ta 

gnants. 
Prix bas et stables. 
Aucune ani:nalion. 

Huile• d'olive 
Hambourg se montre très ca.me. Les 

prix se maintiennent. L'abondance de 
récoltes dau11 certains pays pourrait 
peut-être les fa:re baisser. 

Syrie Rm 80 
73 
68 

Grèce ,, 
Tunisie ,, 

Par contre, ~larsa11ie est ,1 la baisse. 
Lampant lovant Frcs U5-740 

• 725 780 

Londres est stable. 
A Anvers La Plata mai a subi une 

légllre hausse taudis que le •flottant. 
demeure inchangé. 

Orge 

La tendance générale est haussière 
sauf à Hambourg où La Plata a perdu 
l shilling. 

Sh 1361· 
A Londres, la Californie est à Sh. 

!121· et à Anvers elle cote Frbgli 106 112. 
Anvers traite l'orge polonaise à 

r'rbgs 107 contre 102 et celle rus>e à 
107 contre 104 112. 

L'Algérie a gagné 3 points à ~Iar· 
eille. 

Francs 
Fèves 

Mareille a opéré un très net rétablis· 
semant dans ses prix. 

Algérie Francs 

• 
" 

Blé Bal1ins 
l 

142-142 112 
143-143 112 
150·150112 

Liverpool eal en recul sur ces prix Aucun mouvement à Hambourg. 
pr~cédenta.11 ne ~eruit,môme p:is élan· Londres se montre plutôt baissier, 
uaul que IAs prix b lissent encore da· ipécialement sur le prix des marchan· 
vantage. dises à terme de proyenance extra· 

Mai Sh. 6.7 51S 
europtieune. 

.Juillet • 6.5 a1i llohair et laine ordinaire 
Octob. " 6.3 114 Ces deux marchés ne présentent 

Mais ' rien de particulier. 
Ce marché a emb·Jité le pas au prtl· Les pri»: sont inchangés. On n'enre· 

cédant, chose à laquelle il noue avail: giet~e. aucune tractation. , .. 
déshabitué depuis pas mal de lemps.1 D nilleurs les négoc1ants d 1m sont 

La hausse observ~e la semaine pas· tous en attente de la prochame tonie. 
eée ne s'e&t pas maintenue Soie et cocons de soie 

Oolo bre Sh. 29 
Mai • 27 718 
,Juillet • 27 112 

A Marseille le mouvement de oftisse 
s'est redressé le 1515. 

La Plala Francs 
• 

A.voine 

135· 
138 

Hambourg contmuo à osciller de se- 1 

La Turqutè ·aroheoiojiqu 

Lyon est ferme, demeurant sur ses 
positions baissières. 

On euregistre une hausse sur la 
soie de Chine (B). 

F1·nncs 130 132 

" 134-136 
Le marché des 

particulier. 
cocons n'a rien de 

R. H. 

Le dégagement 
du Temple d' Auguste 

M. Enver Beh. -as:a11m11m:=r.~~?3!1!11•1Ïi1•111!~lllll~:<li0:-;,-:;:r.;: nan i,apolyo, cor- l'l 
re~pondant du 
•Yeni Sabah• à 
Ankara, !our'1il à 
son ; ournal d'ialé· 
ressautes préci· 
sions sur les Ira· 
vaux qui ont été 
entrepris avec le 
concours du gou· 
verneur et pr~· 
aident de la J\Iu. 
nicipalité de la 
capita'e pour dé· 
gager ie temple 
d' Auguste. On a 
commencé à dé 
molir lus maison. 
qui l'entourent 
d'lme gangue 
épai.iss. Lo mo 
11umeu1 Re trouve· 
ra au milieu d'un 
vaste pal'c el of­
frira l'aspect d'un 
musée à ciel OU· 
vert. 

Tandio quo l'on 
entamoil les tra­
vaux de démoli· 
tion, ln S ;ciélé 
Turque d'Hi~toi· 
re, de coucerl 
avec Io Munici· 
palité, a entnpris 
dos fouilles au· 
tour du temple. 
El!es ont donné 
Mjà des résultats 
inléres~ants. On 
a pu constater llii!ttl~'1 >t,,+·••IJ·~' 
que les marches 
recouvertes de 
plaques de mar· -

'­
. ! 

• 
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Questions sociales 

L'alcoolismB chEz l'hommB 
Bt chBi la fBmmB 

Au point de vue de la santé du futur 
enfant, s'adonner à la boisson n'est 
pas uue culpabilité au même degré 
pour l'homme el pour la femme. 

Qu'il soit alcoolique ou que, sanij 
l'ôlro, il fasse U•age d ·alcool le jour 
voulu, un père de famille, écrit l'« U­
lus », se rend grandement coupable 
vis·à-vis de lui·même el de sa g~aéra· 
tian. 

lllais si la mère qui doil nour1 ir son 
enfant pendant neuf mois est 11lcoolî· 
que, tlile le fait pendant tout ce temps 
avec son sang empoisonné. 

Nous avons maintenant compris que 
les eufants dite anciennement d gêné· 
rés et qui naissent avec beaucoup 
d'infirmités le doivent aux maladies 
de leur mère ou auJ: intoxivations 
donl celle-ci a été l'objet. 

Voilà les conséquences de ls. faute 
d'un père el de celle d'une mèr..i pon· 
dant les neuf mois de la gestaticn. 

Lee mères dos femmes qui Loivent 
du raki daa11 le' brasseries ou de 
celles qui prennent des cocktai's dans 
les salons avaient souvent deo alla­
ques de nerfs et buvaient l'alcool COil· 
tenu dans l'eau de cologue.Quand leurs 
grand'mères étaient nerveu11es,. elles 
buvaient de l'alcool sous le eouvert 
d'essence de méhsse.~Iais elles ~laient 
des esclaves entre les mains de leurs 
marie, Pnfermées chez elles. :N'e aa· 
chant pas, de plus,ce qu'elles buva1ent, 
c'étaient de pauvres malheureuses 
qu'on a~ peut nullement rendre res-
ponsables. . . 

Maie après av01r acqms les mêmM 
droits que l'homme, après arnir su 
les dommages causée par l'u~age de 
l'alcool aux enfants qu'elles ntetlenl 
au monde, les femmes doivenl aù­
mettre que la reponsabililé leur in· 
combanl de ce chef esl plus grande 
que la pari revenant à l'homme. 

Cette responsabilité n'est pa,; enga· 
gée seulement envers leurs entants et 
leurs pelits-enfants, mais aussi vis·à· 
vis de l'avenir du pays. 

En effet, l'enfant qu'elles mettront 
au monde sera un jour un alcoolique. 
Par leur taule, le pelil eofi.tnt naîtra 
infirme. 

Aussi quand je vois de jeunes fem· 
mes boire de lemps à autre, j'Gprouve 
des regrets, non pas à la vue de la 
salisfacliou qu'elles éprouvent, mais 
du mal qu'elles causent à nous tous. 

Departs pou1 

Pirée, Drlndifd, Venise. Trieste 
dts Quais dt Galata tous lts Vt'Fd~,dts 

à fO hturts prlftJtS 

Pirée, Napleq, Mar"'eille, Gênes 

Cavall11 Salonlqne1 Volo, Pirée, Patr:ie, Santi· 
Qllaranta, Brindisi, Ancône, Venisa ·rrieste 

SaloniquA, !\!ételin.11zmir, Pirée, C•tln..n11tn, 
Patras, Brindisi, VP.nis~. Trie"lte 

Bouraa~. Varna. OonRtantzR 

SuJina, Oalatz, Braila 

iB Roi d'italiB BR LibyB 
, 1:ripoli, 2i. - L~s maaifeslations 

d. hier ont .:ommeacé par l'inaugura. 
1100 de la no~velle Casa Litloria. Elle 
a été caraolél"1100 par des épisodes qui 
démontrent le très vif iniérêt du Roi 
et Empereur P?U':' la Libye ainsi que 
la ferveu~ ~atr1ottciue dos populations 
mélropohta1nes, l euthouaiaame vi. 
br:;i.nt et .la recsnneissance dos papa· 
lal1ons hby~anes pour les progrès 
moraux. at m~tériala de la colonie. Le 
sou•eram, pa•saal à travers les jar· 
dine èu q uarlier indigène, a visit6 le 
nouvel aquednc. Il s'est rendu en· 
ailite à l'école d~s infirmières musul· 
manes destinées ~ assurer l'a~sistanoe 
sanitaire aux femmes indigènes dan<1 
l" besoin, spécialement en cas de m~ 
ternit4. La dernii!re visite de la jou •• 
née ~_été pour !'.hôpital où Sa Majes'é 
a v1s1lé le pavillon àe chirurgie ~I 
s'est arrêté an chevet èe tous les m11.­
ladee pour qui il a eu un mot de rê· 
coufort. 

• • • 
Tripoli. 25. - A l'issue de l'impo· 

sinte revue qui servi de digne cou· 
ronnemeat à l'important cycle des 
exercices de l'an XVI en Lybie, le 
maréchal Balbo,commandant supérieur 
des forces armées en Afrique sep· 
tentrionale, d'ordre de S. M. le Roi et 
Empereur a adressé aux officiers 
so11s officiers et soldats des forces d~ 
terre, de mer et de l'air, les plua vives 
l?uange• pour la eu;ierbe manifesta· 
boa de force et de discipline et la 
patiaite organi~1ttion dont ile ont tê· 
moigué. 

Un banqust à l'ambassadE 
d'ltaliB à LondrBs 

Londres, 25.- Les journaux an· 
nonceot qu'hier au soir le ministre des 
Affaires élrRngères, lord Halifax, s'est 
rendu à l'ambassade d'Italie,où un ban­
quet officiel a été offert en son hon· 
neur avec ia participation de nom· 
breuses personnalités politiques, de 
membres du gouvernement, de la 
Chambre des Lords, de la Chambre 
des Communes et la haute Société 
londoni~nne. 

Nous prions nos correspondante 
éfentuels de n'écrire que sur un 
seul côté de la feuille. 

Ba/t:JU.l 

PALEilTINA 
F. GRUIANI 
PALES'i'INA 
CAMPIDOGLIO 
FENIOTA 
MER.!.NO 
ABRAZ!A 
QUIIUNALE 
DIA.NA 
VESTA 
ISEO 
ALBANO 

QUIRIN ALE 
FENICIA 
ISEO 
DIANA 
MERANO 
QUIRIN ALE 
FENICIA 

Strvic'i! a:t.J/ 

\ 

Bo COID~ldtll 

27 Mai a llrladltl, • 
3 J 

. ube, Trletlt, 11' 
wn 1• Tr, lxp, po 

10 Juin to.;i• 1'6urepe 

1 Juin } 
16 Juin A 17 heur;;• 
30 Ju.in 

9 Juin l 17 Il•~ 1 
26 Mai l 
23 Juin . ' 

2 Juin l 
16 Juin à 18 h' U!f!'i 
30 Juin 

2l ~~11 l 17 neure1 
8 Ju!n 

16 Juin 
26 !!lat ) 
1 Juin ) à 17 heur• 

Eu coincideuce ou !talle :tV•Jl la~ lu~;t ni: h1I auc d ~ S")~i 1~ •lttll 1 

et •Lloyd Triestinoo, pour toute'! log <lestinations du monde. 

Facilités dB voyage 
REDUCTION DE 50% 

SUP l~ç Ci~n·1i d~ P~~ da l'Etat itdliB~ 
sur lo parcouro ierroviair<J italien du port de débar· 
quement :l. la frontière el de la frouti9re u port 
d'embarquemenl à l<>us l~s passagers qui enlrepren· 
dront uu voyag~ cl.'dller et retour par les p1quebol9 
de la Compagnie « ADRIATICA • 

Agence Généra.le d"[st:1.11b!ll 
(Sarap lskelesi lti, 17, 141 M11111'.ta.11e, Ga.la.t i 

Téléphone 44877·8·9 Au~ b11ro1a · ·le Voyagas N1tta T~l. 44914 
• • • • W.-Lih • 44686 

-
FR.A.TE LLI SPEBCO 

Quais de Galata Hilda rendigâr Han - Salon Caddesi rét. U792 

Départs po<1r 1 Vapeul's 1 Compae:nie~ 1 Dates 
(aaur tmprba) 

, A
1 

vrai dirG, nu cours de celle VI· 
1 fut beaucou') moins question 

1 l•ourait que dê l'amour ~perdu 
81l 8P1rail au peintre son futur mo· 
~~ Cette fois encore Alice Cacao 1 Locatlondt co//rts ris ' Bt.y.JU!u, à Gulut1.1 

l~tanbul 

~~~~~~~~1~·~~-
' · lié D b" I' Compagnie Royale1 bre, par lesquelles on accède au mo· 'l\Iumc1pa 1 · es o iets ou ves 1ges Anvers, Rotterdam, A ms ter: 1 « Vu/canus • N.;er'•"dai•• de .d11 ler an 3 Jilin 

a qu'il conVAnait d'encourager 
,6

8rts et elle s'y donna toul en· 
li . 

Vente Travaller's chèques 
B. O. I. et de chèques touristi­
quea pour l'Italie et la Hongrie. 

1 
1au1 croire qu'elle ne regretta 

,;0ra1· Jean-Francis - qm pour elle ~----------iiiiiiiiiliiiiiiim;:.• 
~ lllmail Jacques Lyn - avait pro-
ti6une fugue dans quelque retraite 
~ e, elle ne dit pas nou. A louer pour l'ETE 

appartement de quatre cham· 
bres avec hall, salle de bains, 
confortablement meublé. 

On peul le visiter tous les 
jours dans la matinée 10, Rue 
Saksi (intérieur 6) Beyojtlu. 

, lernps d'annoncer les dernières 
1 
6•ontations d'un succès qui, à vriti 

1'0 B'tlpuisnit el d'expédier auprès 
c0 Il épouse légitime un ami peu 
~~braul, el Ali,•e Cacao enlevait le 
~8re ou prétendu tel - dnns le petit 

lt1 
1~~ gris perle. 
e installèrent dans une auberge ••••••••••••••• 

nument, se prolongent sou; le sol. de l'époque hillile ont été retrouvés dam,;Hambourg,portsdu Rhml Na •ilo'.•tinn ~ Vap.

1

•du 
6 

au 
7 

Juin 
Les fondements des stylobates ég.ilement. Il, paraît établi qu'à l'é· •Venus. 

sont fonnés par des . pierres tra· p~que h1ttne 1.empl~cement du temple 
vaillées qui s'étendent iusqn'à une d Auguste éla1.t . déJà occupé pal' un 
profondeur de 5 mMros. Une partie monument rehg1eux. 
des socles des coionnes qui entou· Rappelons que le dé~agement du 
raient le templ~ soul encore à leur Temple d'Augusle a < ommAncé en 
place, mais beaucoup ont été enlevés 1927. A celte époque le gouvernement 
el utilisés pour la construction d'im· de la République avait fail enlever 
meuble11 voisins. les tombes qui garnissaient les abords 

Les fouilles continuent. de la mosquée de Haci Bayram, atte· 
Dans la couche du sol se trouvant uant au temple; la face antérieure et 

au dessous de colle correspondaal la plus grande partie de la paroi Sud 
aux fondements du temple on a dé· Esl du monument ont pu être Jibl!· 
couvert une foule d'objets datant rées. Les travaux en cours tendent 
de la période phrygienne. Ils sont à dégager le resle des environs immé· 
recueillis et envoyés au musée de la diats du temple. 

Bourguz, Varua, üonstantza .venus~ 

« ~'alcanus» 

.. vers le 30 Mai 

'vera le 1 Juin 

Pirée, Marseill~, Va1euM, 
verpool. • 

Li· <Tsuruga .lfaru• NIPPON yuSEN \vers le 14 Juin 
\ KAISYA 

O.I.T. (Compagnia haliana Turismo) Organiaa•ion Moodiala Jd Vo1 ~H 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, muit•m ia e1 ,;,~r.e l 1 - , / c • 

réduclio11 s11r les Che·nif1s <Ù Fer //:ilie" 

Sadreeserà:llRATELC.l:31:'l!:i<J):3tl11 Jlllrn-l1llri,l1~'·'{•1 l1'1'a 

Têt 44791 

• 
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Le corsage 
fait la robe ---C'est là une vérité •nconle•table ! 

Avant de partir pour 
la tampagne ... -Bienlôt les Ista::ibulieones quitte­

ront la ville pour aller villégiaturer 
soit dans uoe des ravissantes campa­
gnes qui longeul le Bosphore enchan­
leur soit aux Iles des Princes soit 
e11f1n dans un de ces délicieux villa· 

li m'est donné de remarq11er cela en 
été quand je vois pas•n, I t•k âl Cad· 
de~;, oo• g"11tes conc1toy nnes. 

êlre. ge• de notre belle banlieue. Lor•qu'•llee ne v•ulenl pa• 
élé· Elles auront dans ce cas, comme c trop hab;fl~ea • même les plue 

gantes parmi el:es ecc.iupl•nl sur une 
jupe bien élud~o untt blouse •'h11rmo­
nisant avec elle et el'es muent a111si 
leur totlelte en uue tenue de haute 
êl~gance. 

tou• les aus, des précautions à pren­
dre avant de fermer pour longtemps 
leur appartement. 

Leur amour-propre de bonne femme 
d'intMieur,de mAnagère modèle n'aur11 
nullemttnt à s'offusquer si nous leur 
donnons à cet effet aujourd'hui, ici, 
qu~'ques suggestions: 
Proc~dant avec ordre et méthode 

en remarquant la blouse do jersey d~ nous leur conseillerons tout d'abord 
laine, à manches rag'au, que portait de: Faire astiquer el emballer les cas­
une jeune personne à fa taillP Manc~e I s.~roles; elles seront reluisantes à leur 
Le devant était froncé à l'•mpièc•-, t•tour. 
ment qui formait des poiatee sur I•• 1 Vérifier le garde·m.anger, le buffet, la 

Je n'oublierai jamais l'étonn•ment 
que j'~prDU\' i l'~tA dernier à Il•yi l!':u 

' • . ., 1 hul'l1• Il pa111; ne laisser aucune den-
êp~ules. et cro1'ntl rlAVant. La lat le I réP périR.able derrière elles. 
étn'.t prise ~ans une bande \a1lléo en I Envelopper /'argenterie dans du pa-
brn1s el cro1sêe devant. pier noir; ainsi elle ne ternira pas. 

A quelques jours delà je vis tour à Envelopper de papier les aba/.iour, 
tour : pour les prêservor des mouches et de 

Un épais satin broné utilisé pour la poussière, glisser dans les fauteuils 
. . . et le canapé rembourré du salon, 

une él~gonte blouse d nprès-mtd1, dont aprlls les avoir brossés soigneuse-
Ia cravate double était retenue par ment, des petits cubes anlimiles d'uue 
un bijou de strass... marque quelconque : 

... Une jolie blouse fermée sur le côté Me/Ire les housses; si on n'en a pas 
par une f•rmeture c éclair ». Portée rassembler aa milieu de la pièce tous 
par une frôle crfalure ladite blouse les meubles et les couvrir d'un drap. 

. . . Ne pas oublier le piano, s'H n'a pes 
était fa,' te en. f u larn•g•. Arcomp~-. encore élé troqué con Ire un radio, 
gntse n un taill•ur de ville, penRat-Je depo.iez intérieurement, à l'en­
aussilôt,cellH blou•e sttrait pa1 faite. droit des f•utres, soit quelques boules 

Les mnnches étai•nt taillées en de naphtaline, soit quelques grains 
biais, ainsi que la bande de J'enco- de caré torréfié. 
JurP. Dlifaire les lils enlever. les draps, 

Enfin une rav• sanie blouse faite plier les couvertures, les vaporiser 
d'une e aence odoriférante et étaler 

en &a lin bien que port~• h lias ! par d•ssus des journaux. 
une trop co1pu.e1.te por•onnA 11'011 al· Accrocher dans chaque pièce un ou 
tirn pas 1noin• mon alte111ion.La poin· d•ux allrap•-mouches. 
te .était 1a1ll60 en u11 morceau avec i Noter dans un pe/1/ carnet l'endroit 
le devant. Les panes d'ép ul~• rntA où sHa placé le trousseau de clés. En 
naient les fronce 8 du cor•ag, E le 1 ca• d'acculeut, !uite d'eau, incendie 
lt ·11 ·~ b Il à 1 b A J ch•z lti vuisio, et,.. lais•er une clé de 
. ai 1 ri ~ ~ voire.- t... Utl'i~. ~liOC. l'appartement au concierge ainsi que 

Ile avec ure I 'P" adoqJa\H "'"' fdtsall l'adre• 9 e. 
eucore plus d ..Clet. Fermer l" compteur à gaz, fermer 

Une b outoïe d'ntJrè r111di f'11t ~JiSg~n aus~1 1~ co1npll-'Ur électriqut3 et le ro­

te, d'ap1IH moi, d•vra t èirn co iftic binet d'ariêt d'eau. 

tionn~e .. n c•êpo •ati•, b "'"" Ç • f 11 ! ---- b ri • 
j•une e\ c'e t touj• 1 • ""Y""t. J'e•t a1' [,a madB dans ID P011BPIE 
vu u ie dont les 1111 ch ' k m'lllO / • 

étai•11t tai l~es 1'11 li • p1à,!e 8VPC l'All· L':1Jph:1bEt a' l'a"1gu1"llB 
colurn monta ile ttl d apée et •e bou U U 
tou11a1>t da11s le dos. 

Le cors•g" SA r~rma;t Ollr le CÔI~ N' UR offrons •ou vent l'occa•iou aux 
gauche paru 1e form •t'I• c ~cl ir • Jprtric•s de la Page d" la Mode de 

Un gilet en •nrnh b odé •tt ra Au••i • B'yo!Jlu » de tricoter soit des blou­
••• •Oil des robes. mou atten11on. D s pi e• di•pos~e• 0 h h 1 •t . . , . " c armantea c oses pouvan " re 

en éventail 8JU>taieu~ 1 étoffe à la taille ex~cutéea au point de croix sur la toi· 
et à l'encolure. ''•· dl\l•iasaat aujourd'hui le tricotage 

De toutes ce• constatations il ressort sous leur parlerons • broderies .... 
que le corsage fa11 le plu• souvent la Des lettres au point de croix ! C'est 
robe. Aussi nou, ne sa•trions 1. a mai• bieu là le travail le plus simple à exé-

cuter. «Vous avez, to:ites obères Istan­
trop coneeillPr à celle• qui tiennent à buliennes, quand vous étiez de petites 
être chic d'observer ce point impor-, fille•, composé, eu tirant la langue ... 
tant de la toilette fémini11e. et la gros•e aiguille Qu'on avait enfin 

SHI OXE. voulu dvous condfier, des alphEabets au 
----- po101 e c1·otx e canevas. h bien ! 

L'"t, I • b d 't "f l'b ce même point de croix peut vous ser-
11 B a jam B Dl E rE 1 rE ... 1 vir à taire de ravi••.antes garnitures. 

L k tt 
1 Comme fournitu

0

r;1, du canevas et BS SOC E BS 1 du coton perlé ou du fil de lin (sui-
vant le genre de tissu à décorer). Il 

n'Empr·isonnent faut encore savoir choisir de jolies 1 lottre•, mais à cela uu peut de goftt 
•uff11. Vous bà11sspz le oanavas sur le 

Pas IB mDllEt 1 ttKsu et vous reproduisez, en traver­
• "an\ bien le tissu, le motif désiré. 

Ce t av•il terminé, il vous reste à 

En OriPnt nou• connais•ion• les 
POCQllPS pour IAR avoir vu porter par 
lea per•on11P• âg~es. m•is pour CA qui 
est d•• sock•ttes il n'y a pas bien 
Iongt•mps que nou~ a\·ous fait .:ou­
nais•ance av~c elles. 

Elles tr1omph•ront bientôt encore à 
la campagnA ou à la plag•. Vivent les 
so<·kette• ! s'écrieront 11onc 110" char­
mautes •·onc1toy nnPs.Sur le Bo•phore 
et aux l'e" de la \l trmara on les ver­
ra biP11tôt orner les petous des villé­
giaturantes. 

On en fait de touteR couleurs et il 
est facile dH le• a•sortir ~011 au cos­
tume, soit à l'~charpA qu• l'on porte. 

Les pied' nu•, c'est agréab 1e eur le 
sable fin el 11ropre commA l '••t par 
ex•m~1le celm ile Flo• y·1,mais. dè• que 
J 'on doit mnrchAr un µPu. attPnl1<1n 
aux ~_1fllits cadioux q111.~ournoi~e1nAnt, 
s~ gl"seut entr" la ,em•ile rle la 
cbaustourt~ Pt 10 pi ... d! Q 1iltHr ~R <·h 1u~~ 
surf'!'< too~ ff\s v1n~t n1ètrffs Pt;L b'Pn 
ennuyeux (pour tf)IJQ ,.t pour r.~ux qui 
vouq accompag11•n· I) b·o•ttller n" vaut 
guère m1~ux ... L•s eot'k tte• ~v•tAnl 
tous cfle 111co11v~n1e11t~ lout HO u't~·•n· 
prisoonnnt pa' l• J•mb•. 

Ménagères 1 
La aaison eat venu~ de priparer 

de• airops et dea confitures. Retroua· 
aez voa manches et à l'œu.vre 1. .• 

L'Aaaociation ~at1onale de l'Econo-
m1e et !'Epargne. 

retirer un à un les fils du canevas. 
• 

• • • Une simple blouse de toile peut 
ainsi devenir originale brodée d'une 
leltro et d'une étoile ré?étées à inter­
valles r~guliera 1;ur tou·t le tisau ! Le 
même·travail garnira aussi joliment 
une robe de fillette. 

• •• 
Et pour une chambre d'enfant,quelle 

ressource ! Brodez sur le retour du 
drap de lit tout l'alphabet ou de pe­
tites devises : faites des coussins or­
nés des ~rénoms de l'enfant. Le tapis 
de la tab!e peut aussi être orné de la 
même façon. Avantage imprévu, bébé, 
111trigué pas ces jolis dessins, appren­
dra, tout en jouant, à connaître les 
letfres de ralphabet 

• • • Il y a d'ailleurs uue quantité d'au-
tre' cho•e• que •ous pouvez orner 
aus•t : ceintures, bonnets, petits ta­
bliers, napperons, serviettes, etc. 

Vous êtes tentée V Au travail donc ! 
Il faul si peu de temps et c'est' si faoi-
1 ... ~lun1ss~z-vous de quelques beaux 
modè'~" tle lettres dessinées sur pa­
pier - les maisons de fil en fournis­
sent à litre grucieux - et commencez 
à garnir draps de lit, robes d'enfant, 
nappes à thé ou cousoins de brode­
ries exécutés ainsi au point de croix. 
La moda fourrant ~011 nez partout, 
•aillez à ce que les °'" ,ète~ que vous 
vou• procurerez soient rrnen\s. 

MIREILLE 

• 

Le dernier cri de la mode LBs travaux de la 6. ù. H. 

Jaquettes claires sur robes foncées L'impôt d'ÉquilibrE 

3 

1) Sur uue 1obA foncée unP jaquette ches serout ornées d'incrustations de 
en faille blanche.Le g11tit est du même même teinte. 
tissu que la jaquette. Le col ainsi que 3) Roba de co11I~ur marron surmon-
tes poches soul ~galemQ"lt du même tée d'une jaquette j11uue . 
tissu que la robll, Le• manches et le tour de la ja-

Sur les pochoa se détachent des ini- quelle sont cmacbiués• et au des,us 

de ooie roBe. Sur le col ainsi que sur 
le bord du chapeau (à gauche) pi· 
quer uu bo tquet de fleurs de teiote 
l'08&l. 

5) Robe •narron avec jaquette en 
crêµe maro ''.lin de couleur vect clair. 

----
Ankara, 25. A. A. - La G. A. ;i 

s'est réunie aujourd'hui souR fa pr~51 ' 
dance de M.Fikret Silay el elle a abor 
dé la discussion des rliversos m3tii\f~i 
inscrites à l'ordre du jour. 

Au cours des débats !relatifs 1\ 1i 
modification de certains articles de 
la loi sur l'imp6t d'équilibre, )f. B•'' 
Türker émit certaines obsorvntioo'· 
Lo rapporteur de la commission ~o 
Budget, l\I. Raif Karadeniz. prtlc19~ 
que t'allllgement n'a pn• été op ré se. 
lament sur les petits appointcmen~; 
mais su~ tous sans exception. Apre 
ces exphcal•ous, la loi a été mod•f1é 
sous la forme suivante : . 

c Ceux qui, au cours d'un 1no111~ 
sous quelque nom que ce soit, to0

0 1 chenl un moulant de 20 Ltq3. et '11, 

1 

dessous, déduction fnit~ dus in1pô 1 
de bénéfice, de crise et d'équilbre,so0

, 

exemptos de ce dornier impôt. Il 8~. 
de même pour les salaires des 0 • 
vriere qui tou•:hent 80 p .rs. par joll'; 
le~ ouvriers qui touchent 120 ptrs. oc· 
payeront cet impôt que pour la fr~ 
tion en plus de 80 plrR. 

pe même le.s salaires de ceux qoj: 
e01t par appo10tements soit par sa.19

0 
ro joumalier, atteignent au cours d 00 
mois 20 Ltqe. et au dessous,dértucll~e 
faite des impôts de bén6fice de cr1- 1 
el d'équilibre, sont exemptés de ces 
impôt. Pour ceux qui reçoiçent de0 
salaires de divers endroits on pren, 
en considération le moulan't total de­
salaireP. v 

J?'après une di•position d'uu autr,1 
arttcle de la loi, l'impôt il'équilibro e r 
perçu d•.ns la proporlion de 8 01os0 

9 
Io montant des appointemeut>. aprè1 
réduction des impôts de bén6fice e 
decrise. . 01 

Parmi les textes vot(s aujou~d 1de 
è la G. A. N. f:gure auosi le proJot i 
loi demandant l'affect'1.lion d'un créd 
extraordinaire de 57.915.000 Ltq 

-
Ankara 25 \lai 1 ~3R 

Lea poch"s et le col sont garais 
et jaquette en piqué! de \Ji?;• de même teiule qu-3 la robe. 

tinlee brodée• A lu soie blan_che. . e•t pasa~ un cordonnet qui mainlient 
2) ~ur une robe bleu mann asso ttr ra1de Je de&•iu. 

une Jaquette d'un bleu c:~1r. LeR po- ·
1 

4) Robe noire ( Ooura Informatifs) 

"!.·Préparez pour l'hiver 
IBS fruits dB l'été 

Un grand artisan 
Renaissance 

de la siennoise ut sobre m~me quant 1 Act Tabac~ Turc>J (t>n liquiiu1.tio11) 
au nombre de ses œnvre~ ; il ne nous Bnnque ll'AC!niri.?B nu porteur 

i.•• 
1 JI 

97 ~ 
23 B· 
1 

s5· , -
a laiesé qu ces cho5es parfaite• où Act. Chemin de Fer ù'.\nat •Il• &;J '• 
lu matière fie1Dble s'être spiritualisée. 

• Les bas-reJ.efs bibliques de San Pe· Act. nra•. Rôunies nomoa : -Nectar rB rBntBna1rE dB tro11io <IODI enl à l'humamté uue in- Act. Banque ottomane U U 1 ter"r~l~tion à la fois psychologique et Act. B•n<tuo Centl'alo 

laropo dBllD QUBrr1·a ?a~~: 1;;lu~;,,e:,~e~i~h~~~~. !ada~t0:~: ~~
1

;.c~i;,:~;~t~1:~:~~',~, -1':'""'"11 1 
U U .ar.gu~ hlC0anue 1usqu'ic1, la vie le Obl.Chomin l•For Sivos-Er1.urn,n Il 

01 
- 11 1 LBS bonnEs confiturPis 

-+-
11 · " 

Les confiture" doivent se conservet 
sana s'altérer. Pour cela, il faut que 
le sucre y soit ooucentr~.par ébulition - _, __ _.,__ 
à 60 OJO de la masse totale. Une des Rome, 25. - Nous sommes dans 
meilleures confitures est celle de fram- l'année anniversaire du centenaire de 
boises. A Istanbul il y en a d'excel- l'un des 'sculpteurs italiens les plus 
lentes. Prenez 5 kilos de framboises renommés : Jacopo della Qurcia que 
pesées avec leurq queue•; enleyez les deux <11uvres splendides indiquent à 
queues, mettez y 5 k1loa de sucre l'admiration clu monde enlier : la Fon­
cristallisé. Faites écumer et bouillir laine de Sienne ; la • fonte gaia >>, et 
pendant 35 minutes et vous aurez une le tombeau d'Ilario del Carretlo qui 
excellente confiture pour l'hiver. Puis se trouve dans l'église de Saiut-Martin, 
plus tard, lorsque les tomates seront à à Lacque•. 
quel9ues piastres le kilo, faites une L'on sait peu de la vie de cet artiste 
confiture, cle. tomates, oui de tomates. et s'il est permis de comprendre que 
Les Istanbulienues n "oct pas l'habi- l'on ignore beaucoup de la vie d'un 
lude d'en faire et pourtant la tomale Masaccio, par exemple, cet artisle qui 
est idéale pour cela. mourut très jeune, il est plus éton· 

Prenez 5 kiios de tomates, épépinez- nant que l'on ne sache que si peu, 
les et coupez les en 3 ou 4 morceaux. car l'on ignore sa vie privée, d'un Ja­
Mettez-les dans le sil'op qut doit faire copo della Quercia qui vécut jusqu'à 
d.es bulle,;. Rem,10z.Jes le moins pos- soixante-quatre ans. Noua savous ce­
s1bla. 4 kilos de sucre sont néces- pendant de lui qu'il ne fut point un 
sa ires, ajoutez une gousse de vanille tra veilleur acharné car nous ue poss6-
daus le sirop. Lai~sez bouillir très dons que pou d'œuvres de lui, ma's 
doucement, 2 heures environ. celles que cous avons nous prouveut 

-- ----- qu'il ce sui jamais rien faire de mé· 
diocre. II était très jeune encore lors. 
que ses concitoyens le chargèrent de 
faire la statue des\i née au tombeau de 
l'un des Capitaines du Peuple. Le tra­
vail devait êlre exécuté rapidement. 
La statue équestre du Capitaine fut 
un chef·d'œuvre de l'avis unanime 
des Sieuuois réputés pour êlre iiens 

, de goûl et en général fort difficiles à 

'-•• heure• • ecou •"" Qh co1T1bien lentement 1 
E.1 Io 'omme•I, pourl•nt •I fléc•••-"•r• pour la 
rép.1rahon de& lof~e• nt11UeçhJ•lle1 et phy•I· 
'1ur1, larde à venir. 

Heur•u:5.emenf •• 

il y a rt!!'iiotle • ce latnentab1e •tat -de 
ctl e••• Le Val dor vous prQf'<,Jrer~ le 
sontn•e1l tan1 g•11râ et vous vOu9 r4veill•· 

'-•t~ei ce me 11• le1.11t séd31.f qui e1t ab· 
'IO '1tne111 1'leHena11 01 qui '°10•1 ''u1e1nent 
~ombet e!fii;U":em,.,n\ le ruHvoa•••ri• mais 
a1.1s11 hn1omn•• ' 

Qle1Jtt•• - Cornprimie - Perlet 

ElèvBs de l'E~ilte -àile !lan18, ;~~~ 
ne fré:quetent pl'1s l'~oole ( quel gu'en soit 
le motif) sont énergi11unrnant et erficace1nent 
préparés à ~ou~PS le~ brnn<~hes scolaires par 
leçons particnll~res don'lét~s pur Répétiteur 
Allemand dip!ôtnê. - ENSEIGNE:UF..'ff RA· 
DICAL. - Pri x trè• réduits. Ecnre so1.ar.J 
•REPETITEUI\., 1 

contenter. 
1 Nous ne connaissons malheureuse­
! ment pas la maquette qu'il présenta 

1 

pour le concours florentin dont le su· 
jet était « le sacrifice d'Abraham •et 
auquel prirent part les artistes les plus 
réputés de l'époque ; entre autres, 
Ghiberli, Brunelleschi, Lamberti, Ni­
colo Spinelli. 

1 

Se• sculpture• sur bois sont d'une 
époque la•dive; !'on connait le Tom· 

l
b1iau des Bentivoglio, daus l'~giise de 
Saint.Jacques la Majeur, i\ Bologue et 
le bas-relief dA la « \fa·loune 1.. !'En­
fant • qu'il fit pour le Dôme de 
Sienne ; mais sou œuvre caj.)italc, le 
Portail de San Pétronio, de Bologne 
es\ restée inachsvée. 

Nous ignorons la date e'Xacte de sa 
uais~auce el ce que fut sa famille ; 
nous savons seulem~nt, tout en igno­
ra ut le jour ot le mois, qu'il mourut 
en 1438. 

Ce grand artisan do la Renais.auce 

mouvement et la joie. • Obi. Empr. intririeur 5 o 1933 Er· 
Lorsque 1a «Se11!'.neureri~» do Sienne 95 

voulu\ faire construire • u ae fontaine gani) ·-- -- - · 
très riche o\ orn6e de marbres '" elle Emprunt Intérieur 
Hl chargeaJac'->po alors Ag• de trente- Obi. Dette Turo1uc 7 'h 'o 
quatre ans ·i l dans la pleine maturité tranche --- ... -· ... -
de <on g~nie. Obligations .\natolie au comptant 

Copenda 111, le travail fut accompli Anatolie 1 et II 

jl ,,. 
sans hA.te : .Jacopo étail en plaine ac­
tivité, il avait accepté la décoration 
externe de Saint-Martin de Lucques 
qui comportait les stalues des douze 
Apôtres - et dont il ne termina 
qu'une seule - et, en outre, il sculp­
tait des pierres tombale• et ua autel 
pour l'~glise de San Frediano. Les 
Sieunois IUI avaient avancé cent flo­
rins d'or et l'avaient assiép;é de de­
mandes , de prières et enfin de me­
naces, ayant rncours aux voies lé­
gales de telle sorte quJ l'arliale dut, 
pour se re•·dre à Sienne, se munir 
d'uu sauf·condnit de Paul Guninigi. 

;\lalgré t<. utcs ces tergiversations, le 
travail avauçai~ et, lorsqu'il fut terminé 
19 20 ootob:e 141g - c'est là une date 
qui semble silre -, toute la ville de 
Sienne accourut pour admirer la fon· 
laine exquiae où rui•~elail l'eau chan· 
tante dans la ma~nificencs inouïe des 
marl)res. 

L'on voyait là la Vierge et son Fils 
parmi les benoîts Anges, les figures 
symboliqueq des Vertus Théologales, 
de touchantes sc~nes biblique~; le tout 
traité dans une parfaite harmonie de 
formes et un respect admirable des 
exigences architecturales. Vasari écrit 
que: 

... Jacopo de la Quiercia sculpta la Vierre 
et les autrei:t figure• avec beaucoup d'art et 
de belle façon, montrant qu'il (co1nmeneait à 
trouver la bonne voie et les difficultés de 
l'art et à don uer de la irùce au marbre en 
laissant de côté les 1'ieillcri11B clont les sculp· 
teura "'étai<'11t servis jn!'qu'alors. foisant dei 
Cigures entières et sana gràce n.ucune, alors 
que Jacopo les a\~ait fnit-36 douces et char­
nues, donnant au n1'lrbre un poli parfait 
nvec paticnco et délicat•sie. 

C'était là le plus bel éloge que l'on 
pouvait faire à Jacopo de la Quercia 
01 veul-êtu le vlus beau que l'on puisse 
encore répl'ter aujourd'h..1i, cinq siè­
cles apl'è• a mort. 
·- ---·-- ____ :m -· -: . 

tn plein centre de Beyoglu •4~~e" ~~·:; 
servir .Li burr:aux ou ,jiJ .nagasin c~t :\ louer 
S'adresSt~r )J(iur inrorn1ation, H la •Sccleta 
OP.er!lia i~lia_oa .. , l.:,lii..l;ll Cf\ lJd:U, Bza i 
Ç1kmai1 y a ,~té des etablissements •He 
Mas• 11 Ve .ce•. 

t9· 
Anatolie ecrip~ ... .... - J 
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